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SOIR 

J""e Hatay reto111·ne à la 
111è1·e-pat1·ie 

LE TRIANGLE 
ROME-BERLIN-TOKIO 

~ 

LES POURSUITES CONTRE LES 
.. ITALIENS EN FRANCE 

1 

--0---

LE REGIME DES NATURALISA­
TIONS ET DES EXPULSIONS 

UN ARTICLE DU COMTE CIANO 
Berlin, a:1 A.A. - Le deuxième numéro 

de la grande revue italo-Aern1ano-nippone 
Berlin-Roma-Tokio, paru aujourd'hui, Rome, a:1 - Le Giomale d'Italia pour-

M. Chamberlain a constaté hier 
aux Communes que la situation 

demeure grave à Tientsin - --4>-

L 'accord à cet effet sera signé 
aujourd'hui à Ankara 

--· Les députés témoignent d'une nervosité croissante 
suivant la série des articles de son direc-publié entre autres une déclaration du . . 

comte Ciano ministre des Alfaires étran- teur, ~i /ocur;:.nten~·l""i· di.~é"':nts a;­
'1 Aères d'Italie. Il Y est dit notamment: ~Jts e a po nque Fm nru. "r"·on detd e 

Les 8 d lt 1 ·talo-allemands v10 ence survie par la rance a egar es . . . . , . 
1 c ccor_ s eu ures éi 

1 
Italiens patriotes et fascistes qui travail-. Londres, 22. - M. Chamberlain a fait citoyens sovietiques. 

- • - . et ~ermano-ruppons ont ét conc us res- . . • el PRECAUTIONS SPECIALES ' t' t 1 ~ ovembre , 938 e' lent sur son territoire, illustre au1ourd'hui a la Chambre des Communes de nouv -
l J ' larat1"0 J' • t t' t q ~ ivemen es "3-:> "5 n · 1· · cl' u/ - C t 1·t· 1 • 22 Les •- 'té Ja CC ' Il O aSSIS an ce ra llCO- ur Ue en raccord culturel italo-nippon Je " 3 mars la po 1t1que _exp s1on· e te po 1 1que est les déclarations sur la situation à Tient- Tientsin, (A.A.) - au .... n s 

l\1e'dt·t.-.rraiie'e Ort·e,itale 

1

1 , 939. La revue Berlin-Roma-Tokio, a sur appliqàué
1
e 

1
soitt5?us la forme du/ re/otu/e-lsin. Il a dit que le blocus continue et militaires jaiponaises placardèrent à la 

H _ • h , . d' & ·t ment a ron 1e1'e1 pur et s1mp e, soi par d Ti tsin · t 
--- tout pour tac e d exammer, a,.1 er et 1 t 't d 1 t d ·é D 1 1 que la situation demeure grave. Des gare e en un aVlS annonçan que 

, cf approfondir les problèmes poséi; par cc-, e re rat e a car e el s JO_ur. ans a · dans l · des précautions spéciales ont été prises 
Paris, 23 - Aujourd'hui seront 51 mutuelle de caractere puremel't accords. C"est une tâche d'impartanc plupart des cas on ne ourmt aucune ex- vivres entrent es concessions 

d
, f 'f Q t t d f d ta! pltcation ou, tout au plus, on parle vague- mais avec beaucoup de lenteur et au pour le passage des trains venant de 

gnés simultanément à 18 h. 30 -!U e ens1 • uan aux re ar s ren- 1 on amen e. ment d'espionnaAe ou de propaAande las- . d ds ret rds la r"'"on de Tangshan à 90 kms. au , f • I' La revue s'adresse surtout aux Jeunes. . , . _ . pnx e gran a . "b .. 

Quai d'Orsay, le pacte d'assistan. contres par a conclus1on de ac- ]"entends aux peuples jeunes : italien. •1- ciste. L expulsion est appliquée wuv':"' Co=e chaque année en pareille sai- nord de Tientsin où de violents corn -

f t M ' d d 1 • d S k 1 · · C 1 . I sou• une /orme offensante comme s'il sa-ce rance- ure en e iterranée, cor pour a cession u anca e lemand, 1apona1s: es peup es, par eur _vo- •. .1 d ·minels ou a:ec ne b taJ "cé •SOn les fe=es et les enfants se dispo- bats ..e déroulent entre les Japonais 
k • 1· t 1 +t •b 1 /onté, leur ténaci té et leur ardeur admrra- &

15581 e crr u ru 1 
.. • • • , l f chi . 

et à An ara fa convention pour la 1ourna IS e es a ri ue aux nom- 1 bl t ncé à -'ruire et mène- odieuse. sent a quitter la concession a 1 occa - et es ra.ncs-tireurs nois. 
1 

es on comme con"' • ai br · r d LE CAS DE KOULANQSOU cession du Sancak d'lskenderun et breuses difficultés suscitées ptlr ront à bonne lm en dépit de toute résis- Le 1ourn pu ie une. prerruere iste e sion des chaleurs pour se rendre à la 

d 
. d' d , • 1 d é é t • d -d · plus de 200 noms cl' italiens expulsés des U · · t d · ·· parti Tokio, 22. _ Le consulat ;•ponais à 

la sauvegarde de l'indépendance es raisons or re strateg1que, 'tance .et e tout v nemen, un ,.rl'l11 e i diverses villes de France durant Tannée mer. n prellller convoi es eJa . .r-. , • . , I , . lice d ordre et de 1ust1œ, Je seul dans le- . Les navires de guerre < Lowestoft • et Swato.w qui avait été fermé au début 
de la Syrie. par les mtere+s prives et a del1m1- 1 ue/ ce monde trouble et inquiet a au1our- en cours, avec tous les renseignements vou- . des hostili"tés avec la Chine sera rou -

t t
• d t · · t d 1 1 q · . · lus sur les caracténst1ques personnelles des < Sandwich > sont dans le port. * a ion e cer a ans po1n s e a cl' hu1 pourra retrouver .sa parx. • ·1 . é A S •- l'é ti des f ert 

S'il y a un regret à formuler, é- front1ere. de ;allia~~~· :ntre Rome et BeTlm et sur Il s"aA1t en grande partie de Nduciai'""". du et des enfants est en cours avec le Le consul général nippon à Koula.ng-
.. 1 c t édï' epose sur la base granitique personnes expulse-es et les matis 1nvoqu s. wa"'w, vacua on emm. v . 

crit à ce propos M. Louis Bresse, Mme Edith Bricon, dans La Ré le triangle de l'amitié entre /"Jtalie, /'Alle- parti, de secrétrures des seccrons. d mstitu- consentement des autorités japonaises. sou a répondu à la note de ses collè -

d , 11 d . f , Il t 1 J R · 1 b teurs, de professeurs, de chefs de sections lai fra . éri . Il 
ans L Ere Nouve e e ce matin, publique, constate que a coope- ma n~ e e apon .. 1en ne pourra e Tl- d.ex-combattants de drrtAeants des Case Le destroyer britannique < Thanet • gues ang s, nÇSJ.s et am ca.m. 
' I' d ' • 1 1 f ser, nr les paroles m les armes. d 1 l' tte d d' reconnait que le trafic maritime à des c est que ace or n ait pas été ration mi itaire ang o- ranco-tur- L'ËSPAGNE ET L'AXE d'Italia et de corre>pondants consulaires. est ans e port et on Y a n un . . • • . -
' 1· ' b 1 t't T t 1 t"t 1 1 d"t" li Y a heu de souligner que de nombreux moment à l'autre le destroyer cScout.. tmation de ce port a du etre mterrom-

rea 1se eaucoup p US o • ou e que cons 1 ue a seu e con 1 1on Rio de Janeiro, u - De nombreux jour- 1ta1;ens ont été expu/!res sans aucune ind;. . . . d'" terdire l' trée d'élé' 
d 

• 't · · · , · , d 1 Enfm, M. Chamberla.m a constate pu en vue m en -
mon e en aurait e e sat1sfa1t et necessa1re pour rendre operante naux faisant ressortir l'importance e a cation_ de motif, après des menaces er des la "t ti . t d vitam _ ments anti-nippons. 11 en est de même 
1 T t 1 • L d I t" d , , I R . nouvclle position de /'Espagne dans ia perquisitions. D"autres ont été accusés de que Sl ua on au pom u ra e • • 
es ures ous es premiers. a e- a garan ie onnee a a oumani J Méditerranée ,considèrent inévitable et Io- t' d·1 t·1 t' 1 F ment s'ago·r<we à Koulangsou Les a Amoy ou les Japonais eux-mêmes se 
1 

• . • , • , • I' sen zments 1os 1 1 e en .. vers a rance, o-- · . , 
c arat1on qui sera s1gnee à Paris, et à la Grece. Elle a1oute que on Aique l'adhésion du aouvemement de simplement, parce qu"ils avaient résisté communications par la terre ferme trouvent exposés de ce fait a de graves 
ajoute M. Bresse, par MM. Bonnet a des raisons d'espérer que l'Egyp Franco à faxe Rome-Berlin et particuiiè· aux pressions auxquelles ils étaient soum1" sont coupées. Toutefois, les résidents désagréments. Le consul du Japon ex -

rement l'entente Rome-Burgos. d / at al sat o forcée 
et Suad Davas constitue un véri- te adhe' rera sous une forme en vue e eur n ur i 1 n · britanniques peuvent se ravitailler grâ- prime en termina.nt ses regrets de ce 

• ou LE ROI ET EMPEREUR VISITE LES 
table engagement d'assistanc,~\ une autre, à cette alliance. LE CHEF D' ETAT-MAJOR DE ce aux navires marchands sous pa.vil - que les mesures en questio~ ne P~ -

_ ·. . _ _ INSTALLATIONS INDUSTRIELLES Ion e'tr•no-er. sent malheureusement pas etre modi 
--~~-- E L'ARMEE DU REICH DANS LES ......, Le m1n1stre des Affaires étrangères D E L 1 V 0 u R N p A y s 8 A L T Es Cet exposé obi"ectif du cPremiert fiées, pour le moment tout au moins. 

Livourne, 22. - Le Roi et Empereur, LES NAVIRES AMERICAINS A e. gypt1en a' Istanbul n'a pas satisfait plusieurs députés arrivé hier ici, a visité les installations Berlin, 22. - Le chef de l'état-major 
- ·- d · qui ont demandé une action plus S W A T 0 W 

L 'll0ffiffiage a lll . filefit pour l'hydrogénération des carburants. e l'armee du Reich partira le 26 crt. , . M Chamberla"n a dit à New-York. 23. - Non seulement le U 0 Il U Le souverain, reçu par les autorités, a pour l'E.sthonie et la Finlande. Il sé - energique. · 1 destroyer"" < Pillsbury n'a pas quitt. 
exprimé son admiration pour les pro - joumera a Reval jusqu'au 29 et passera ce propos ' •. . , • e 

d rli k " · Ill . . . . _ Le gouvernement de Sa Ma- le port de Swato.w, mais il a eté ré -
U a SI portions grandioses de ces installations. 4 Jours a Helsmski. . . • . • . · · t tre d tro 1 p 1esté cons1dere sous un iour tres se- JOln par un au es yer, e < o-

A 10 b. 30 il a quitté la fabrique accla- LE PACTE QERMANO-LETTON . , , • • 
Berlin 22. _ Le Parlement letton a neux les evenements en Extrema - pe · . . s. E. Abdülfettah Vahya pacha. minu- aux quais de Tophane d'où il a gagné en mé par les ouvriers. • Orient. Il conserve l'espoir qu"il se- L'8.llllral Yarnell a informé les auto-

tre égyptien des Affaires étrangi!res Ac- auto !"hôtel Péra-Palace. LE QENERAL .• KÏNoÊL.AN EN ratüié le pacte d'amitié et de non-a- "t' . . 
compagné par l'ambassadeur de Turqui A 10 h· 30, notre hôte a été rendre vi- gression avec l'Allemagne. ra encore possible de régler les pro-" ri es Japonaise que les navires de guer-
au Caire et rancien -et le nouvel ambassa- site au Vali d'Istanbul; à nh. il recevait l T A L 1 E blèmes locaux qui se posent. Si, re des Etats-Unis ne quitteront pas les 
deurs d.Egypte à Ankara. est arrivé hie à son tour le Dr Lütfi Kirdar au Pére- Rome, 22. - Le général Kindelan, LE MARECHAL BADOQLIO EN toutefois les négociations en cours ports chinois tant qu'il y aura des in-
par tram spécial, en notre ville à 9b. 45. Palace. commandant en chef de l'aviation es- A L 8 A N 1 E échouent, le gouvernement de Sa térêts américains à protéger et que les ' 
venant d"Ankara. S.E. Abdülfettah Yahya pacha accom- pagnote, a visité aujourd'hui les diver- M · t' · Il II 1 autorités ioponaises seront tenues res 

Notre éminent hôte a été salué à la ga- pagné par l'ambassadeur de Turquie •:i Tirana, 22. - De retour, en vol, de aies e envisagera que es au es ,.. . -
Te de Haydarp~· par k Vali-ma1re Lütfi Caire, s'est rendu ensuite à la Place du ses sections d'études et d'expérimenta- Sc t · 1 • h 1 Bad li d mesures il convient de prendre ponsables de toute attemte apportée ...,... u an, e marec a og o a ren u · . . . 
Kirdar, le commandant d'Istanbul le gé- Taksim où il a déposé une couronne au tion aéronautique de Guid.onia. Il a vi- au président du conseil albanais la vi- On ne sait rien encore au sujet de aEtaux•~ues ~t biens des ressortlSS8.Ilts des 
néral Halis Biyiktay, le directeur de •a pied du monument de 1a République tt vement admiré les divers prototypes site que celui-ci lui avait faite hier. ces mesures auxquelles M. Chamber ....- ms. 
Süreté, le consul général d'Egypte et le, apposé sa signature dans le registre spé- alignés à l'aérodrome. la.in a fait allusion. La nervosité té M. Cordeil Hull, interrogé par les 
personnt:l du consulat ainsi que par une cial. • 
foule nombreuse. j Un détachement d'agents de police re~- L'U R s s A REPONDU moignée par les députés de tous 1 journalistes, a déclaré que la com-

Un détachement d"agents de police a dait les honneurs puis le ministre se rendit , • • , partis, tant conservateurs que travail- munication faite aux autorités nava-
rendu les honneurs. 1 au Péra-Palace où un déjeuner a été of- • _ • . listes, est très vive et l'on a l'impres - les américaines par les autorités ja-

s. E. Abdiilfettah Yahya pacha a pns fert en son honneur par le Vilayet d'ls- • , T ' sion que la Chambre ne tolérerait pa.s ponaises est semblabe aux mises en 
place à bord de J'U/ev_qui le transporta tanbul. un CQfilfil un1q ue "' ass ' permet une prolongation indéfinie de l'attitu- demeure identiques qui leur a-

LE RACHAT DES SOCIETES UN DEUIL POUR L"ART TURC d ' • tt , de passive du gouvernement. vaient été adressées lors des opéra-
D'UTILITE PUBLIQUE MORT DE MUSTAFA SAFFET e prevo1r que ce e reponse A QUOI SERT UN PASSEPORT lions militaires entteprises contte 

-<>-- t ' t • A N Q LA l S d'auttes ports chinois. L'attitude de 
Les sociétés d'Eleciricilé et du gaz ATABINEN eS nega lVe Tientsin, 22 CA.A.) - Un commu l'amiral Yamell est également con-

d'Ankara et la société d'Electricité Le grand musici~c. le premier qui niqué du consulat de Grande-Bretagn forme à celle qu'il avait déjà a 
d' Adana deviennent la propriété enseigna la musique uropéonne en Turquie Moscou, 22 (A.A.) - MM. Seeds, Peuple des affaires éttangères relè- signale que deux anglais furent fouil- doptée en de semblables circons -

du gouvernement vient de mourir. Descendant direct de 1"11- Naggiar et Stra.ng se rendirent aujour- vent que les nouvelles propositions lés dans des conditions particulière - tances. 
--o--- lustre mystique turc §emm Kibrisi, qui d'hui à 17 heures au Kremlin où M. anglo-françaises ne représentent pas ment indignes à la barrière de la con- LA CONFERENCE DE SINQAPOUR 

Ankara 22 (A.A.) Le gouvernement fut le maitre de Celaloodin Rumi, de Molotov leur remit la réponse officiel- un progrès quelconque en compa - cession. House, employé de co=ei-ce Paris, 23. - La conférence des états-
- ' . t' les 80 " té ~emsi Sivasli le conquérant d'Eger •n . . . 'ti" de la République a racne e c1e s Ho . t d• A·-b· 1 b che le sovietique aux nouvelles propos1 ons raison des propositions précédentes. et Lord secrétaire du Raœ-club, duren majors à Singapour groupe 40 offi -'Ank ngne e es .va men og u, ran 

d'Electncité et de gaz d ara et la des Dani}mendi de Tosya, Mustafa Saf- anglo-françaises. Cette conversatio DECEPTION ET COLERE A rester nus durant un quart d'heure en ciers britanniques et français des for-
société d'Electricité d'Adana, avec le fêt était le petit fils d'lbrahim bey. corn- dura environ demi heure L o N D R E S présence des coolies, des fe=es et des des d'Extrêm~-Orient, de l'Indochine, 
titre.; y afférents a.i..nDi que les créan- n:andant des pages et de !'Ecole palatiale Les amba.ssadeun; qui viennent de Londres, 22. _ La note soviétique et, enfants chinois. L'homme qui le fouil- de la Malaisie et des Indes. Troi.i co­
ces ap=~..enant aux sociétés alleman - d Enderun du Sultan Abdül Meetd et fils transm ttr la · · l gouver- 1 1 lait obligea Lord d'ouvrir la bouche et mités ont été constitués en vue d'étu-

-~ du Dr Ah bey, médecin de la marine de e e reponse a eurs p us encore que son contenu, e ton 
des Did1er-Werke et E. L. G. Le ~on - la touœ premièr, promotion de la Fa nements attendent maintenant <le nou- froid et hostile dans lequel elle est con- y enfonça son passeport angla.i.s. dier respectivement les problèmes tou­
trat de rachat y relatif a été signe au- cuité de médecine d'Istanbul. velles instructions. çuc ont produit une vive impression Le consulat britannique protesta é - chant la coopération des forces nava -
jourd'hui à 19 heures au ministère des Mustafa Saffet fut, tour à tour, éilv< M. Robert, secrétaire de M. Seeds es dans les milieux politiques. On l'inter- nergiquement. les, terrestres et aériennes. Les conclu­
Travaux Publics "atre le général Ali du grand artiste italien Roberti, de Mi!Rn, parti par voie aérienne dans la matinée prète comme une tentative de faire D'autre part le consul de liU.R.S.S. sions de chaque comité seront ensuite 

, . _ de Taffanel, de Théodore Dubois. et de 1 ' 
Fuad ~besoy, IIllmstre dt>s Travaux - Samt Sae à P pour Londres dans le but d'informer le pression sur le Foreign-Office qui est protesta aussi au consulat japonais examiuees en séance rplénière et réliées 
Publics, représentant le gouvernement A son :~ur d:n;:rance, en 1885, il Foreign-Office de la marche des con- jugée très sévèrement dans les milieux contre la fouille dont furent objet les i\. celles des deux autres comités. 
et les représentants des sociétés aile- composa les premiers ouvrages d'ensei- vef'Sil.tions. diplomatiques anglais. LE PAPE ET DANTZIG \ UN MEURTRE A HAIFFA 
mandes précitées et de la société an - gnement musical européen en turc et peo- Paris, 23 (Radio). - Malgré la ré· L'IMPRESSION EN JTALIE Varsovie, 22. - Dans les milieux po-1 . --- .. , , . 

la.i. R Benson Ltd. dent plus de trente ans enseigna l"harmo- b . d 1 .1. . lonais on commente le dén·..+ pour Ro- J_ erusalem, 22. - Un !u'~ amen -
g s~ · . , . nie la fugue et le contre-point, forma un s?rve ,0 servee. ans es mi ieux in- Rome, 22. - La presse romaine sou- ,_.. • • d" f 

S t le contrat signe le prix du d br d' 'lè t ses on cro t M M me du nonce ~postol. a· Varso·~e Mgr. cam susp.ecte .et.ra un 1.n °, nna. leur uivan • gran nom e c ves et de flûtistes, suc- eres ' 1 savoi.r que . o- ligne la douche-froide, pour Londres et ~ . ., 
rachat est de 3 millions 100 mille Ltqs. céda en 1908 à d'Aranda pA=, dans la lotov a exposé à ses inlerlocuteurs Cortesi qui avait eu au préalable des de la pohce, a ete assassine pres de 

M . ...,... Paris constituée par le co=uniqué so- H ·ff L tt'ers se · t d 
dont 450 mille doivent être versées. au direction de usique Impériale et démis· les raisons pour lesquelles son gou- entretiens :wec le président de la ré - a.1 a. es meur 1 raien es 

· 922 à la · d ' · viétique de la nuit dernière qui précise J f 
comptant et les 2.6:50.000 restantes doi- swnna enT 

1
1 suite une interven- vernement ne croit pas pouvoir ac- publique Mosciski et le président du ui s. 

. . , tion de a at pa~a. . . que les dernières propositions anglo -
vent être payée,; en vmgt annuités a- C d x Turc d" d capter les derrueres propositions an- conseil. On suppose que dans ses entre-

, • 1 b 1 e gran v1eu • une gran e no- . . . françaises ne constituent aucun pro- LE RETOUR DES SOUVERAINS 
vec .5~, d'inté"'.'t. La vaie_ur g o ale bless, d'âme, d'une haute élévation d'es- glo-franca1ses et a Juge opportu~ grès. tiens avec les personnalités du Vati - B R I TA N N l Q U E S 
nominale des titres acbetes est de 4 pnt, de la plus grande s1mplici'té de ma- de soumettte ses contre-propos1- can il discutera la question de Dant· Une fois de plus les informations of- Londres, 22 (A.A.) - Le Roi et la 
millions et les créances sont de 6 mil- ruères et d'une rare probité de caraclere rions On suppose que les contre- f' . bs 1 t t· . t é zig et l'action du Pape en faveur de la 
lions 613.131 Ltqs. rlunissait en lui l<S plus belles qualités de prop~sitions soviétiaues parvien - d1cieuses aLoodrument opp i'.""' cstrr pan -t paix. Reine, débarqués à Southampton à 15 

sa race. . , . • d ues par n es e ans se ouven heures 30, arrivèrent à Londres par la 
Les titres ainsi que les créances en, Le défunt était le père de notre éminent dront auiourd hui a Lon res. démenties par le Kremlin qui continue . LA CHALEUR A RIGA gare de Waterloo où ils furent reçu~ 

question si:ront.transférés aux municil collaborateur M. R~it Seffet Atabinen, UN COMMUNIQUE SIQNIFICATIF 1 à. imposer ses v?lontés aux gmn?~ dé- ..,!'~a, 22 - Des chaleurs tropicales sévis: par les membres du gouvernement, 
palites mteres>iees qui exploiteront ces ancien député, président du Tounng et Moscou, 22 (A.A.) - < Tass • corn- mocraties occidentales. L'optunJSme ,_ ans to"." les p~ys. baltiques La tom toutes les autorités civiles et milita.ires 

A t obil, Club d T · t d'A §e · . . . . . . • Pc• .. ture à Riga attc1gmt 41 dqir& au so- . 
entreprises. u om ~ d Re urquie e Y muruque : officiel dont on temmgnait hier a Lon- leil et 3S d"l!rés à l'ombre. amsi que par le corps diplomatique, ac-

A partir de demain, l'exploitation se ~e~ é~?use e einzi Cmer député ac-, Le 21 juin M. Molotov reçut l'am- dres et Paris ne pouvait d'ailleurs que · clamés frénétiquement par une foule 
fera sous le contrôle du gouvernement La ~ri~;:S;,,ortuaire aura lieu à la mos- bassadeur anglais M. Seeds, l'ambas - surprendre. Les gouvernements an - NOS HOTES DE MARQUE dense. Ils se rendirent en landau ou-
en attendant le tran:sfert définitü aux quée de Sariyer (Bosphore) demain, sa- sadeur français Naggiar et Strang qui glais et français donnent l'impres - LE SENATEUR COMTE DURINI vert de la gare à Buckingham-Palace. 
municipalités qui se fera après l'adop- medi, à midi et l'inhumation au caveau lui remirent les nouvelles propositions sion de prendre leurs dési.n pour tes DI MONZA 
tion par la G.A.N. du projet de loi sur. que le défunt avait préparé <lès son vi· anglo-fm.nça.ises, répétant les proposi-1 réalités, à moins qu'il ne s'agisse en S.E. le comte Ercole Durini di Monza, L'AMBASSADEUR D'ITALIE 
Je rachat devant être déposé sur le bu- va~t à Anadolut Kava!<. f 1tions précédentes de l'Angleterre et de l'ocurrence d'une nouvelle manoeuvrels~d~eurémd'Italie, est arrivé en voya- A ISTANBUL 

d 'jà d ous prions ous ceux que rappe ce . . g" agr ent en notre ville dont il comp. L'ambassadeur d'Italie S E De Pep· 
reau ~e la Ch~bre, e au cours e deuil cruel d'agréer nos condoléances les la France.. qui ~·a_illeurs ne pourra que se tourner 

1 
te visiter les beautés naturelles et tes mo- po, de r~our d'Ankara, .,;.t ~rri~é à Istan-

la presente lle8SlOn. plus émues. Les miheux du commissariat du en défm1tive, contre ses auteurs. l nument:s hietoriquea. 1 b~I oil 11 compte paseer l'ét!. 



2 BEYOGLU Vendredi 23 Juin t939 

LOCALE L VI Presse étrangère 
-··-

LA MUNICIPALITE dus à An~3: en vue de s'occ~~r ~e~ Le marquis de Vogüé LA .PRESSE TURUUR DR ~Il MATIN la ou 
SOMMES-NOUS A LA VEILLë 

D'UNE NOUVELLE CRISE ? 
reille initiative. Un homme d'Etat qui 
occupe une position semblable à la sien­
ne hésite à présenter des propositions 
qu'il sait condamnées à être rejetées. 
Même s'il s'agit d'un simple ballon 
d'essai, il faut admettre qu'il comporte 
un minimum de fondement. 

questions mteressant la Murucipalite «morale ba.Couer e 'loi. L'usine à gaz de Dolmabahçe ef le sont de retour à Istanbul. Durant leur! ,li " 

. S f a ~ ~ . • n séjour dans la capitale ils ont soumis à __ . .-..---
•0.n sait qu.e l~ Murucipalite a reno - , l'approbation du ministère des Travaux · d v ·-. • d 

M. Zeke.riya Serte! krit dans le 
« Tan » : 

Toutes les nouvelles et tous les in -
cidents démontrent que nous sommes 
à la veille d'une nouvelle crise qui rap­
pelle celle de septembre dernier. 

Le temps de repos que s'est donné 
Hitler prend fin. Suivant les informa -
tions de l'ambassadeur d'Angleterre à 
Berlin, on s'attend à une activité na -
ziste prochaine. Toujours d'après les 
renseignements du service secret d'in­
formations anglais ( ?) les puissances 
de l'axe se préparent à passer à l'action 
à fin juillet. 
...... Ainsi que nous le disions hier, il y 
a une étroite concordance entre les é­
vénements en Europe et en Extrême­
Orient. Les incidents de Tientsin le dé­
montrent une fois de plus. 

Autant que la politique agressive des 
totalitaires, la politique indécise et veu­
le des démocraties est responsable de 
cet état de choses. des épreuves aux­
quelles sont soumises nos nerfs en pré­
sence de ces crises continuelles. 

Les pourparlers avec !'U.R.S.S. entre­
pris en mars dernier par l'Angleterre 
et la France n'ont toujours pas pris 
fin. En dépit de la nouvelle orienta -
tion politique qu'il avait adoptée sous 
la pression de l'opinion publique, des 
déclarations qu'il a faites aux Corn -
munes, des assurances fournies par 
l'Angleterre à la Pologne, à la Rouma­
nie et à la Grèce, M. Chamberlain ne 
veut toujours pas se décider à aban -
donner la politique d'entente et de con­
ciliation. Tout en poursuivant les pour­
parlers avec Moscou, il ne peut s'abste­
nir de faire en même temps des avan­
ces pacifiques à l'Allemagne. Tandis -
qu'il songe à conclure une alliance mi­
litaire avec !'U.R.S.S. il conduit des né­
gociations économiques à Düsseldorf 
en vue de se .partager avec l'Allemagne 
les marchés mondiaux. 

Ces agissements ébranlent d'une part 
la confiance de Moscou, de l'autre en­
couragent l'Allemagne. 

En con idérant les résultats que cet­
te politique indécise et conciliante de 
l'Angleterre a donné jusqu'ici, nous 
pouvons nous attendre, à l'avenir, à 
de nouvelles crises. ' 

Les pays de l'axe, lorsque !'Angle -
terre a commencé à appliquer sa poli­
tique d'énergie, se sont immédiate­
ment arrêtés. Mais quand ils ont cons -
tatè qu'elle n'était pas sincère dans cet­
te politique ils se sont remis en action. 

Bref, les del.'tinées du monde et de 
la paix, au cours des prochains mois, 
dépendront de la politique que suivrd. 
la Grande-Bretagne. Si les Anglais re­
viennent de Moscou sans avoir conclu 
une alliance attendons-nous à ce qu'une 
crise éclate de façon inéluctable au 
cours des prochains mois. 

LE DISCOURS DU REGENT 
HORTHY 

Une phrase que l'on trouve dans le 
discours de l'amiral Horthy rappelle de 
fort près un mot du Duce. On sait en 
effet que le prés. du cons. italien a dit 
qu'il n'y a pas de noeuds qu'il faille 
dénouer au moyen de l'épée. 

Mais il ne faut pas nous laisser en­
traîner pas ces paroles et des illusions. 

· b h 1 Stad M. Ezio Maria Gray écrit sous ce terprétée par le m':lrqUlS e oguc, na -
ce a constrm:e a ~olma a çe e. . . e 1 Publics le projet de reconstruction de titre dans la «Gazzetta del Popolo.,. met pas la confusion des choses sacrées 
de grandes d~.me~s~ons ~on_çu pnffil~l - la Ville en trois phases, de cinq années du :zo juin : et profanes. 
vement par 1 mgemeur italien M. Viet- 1 h 'labo ·é par les services muni- Le marquis de Vogüé, président du Cette revendication est de caractère 

· · · •t d 1•· ·bi1·t• c acune, e 
1 

histon·que et tend à la défense de ce œpi-ti- V101i par sui e e rmposs1 1 e . 'te t La première phase Conseil d'administration de la Compagnie 
. , . . c1paux compe n s. s é tal moral italien que la conjuration de la où elle se trouvait d emp1eter sur le 1 • 1 ""prend l'exécution Universelle ( ? ) du Canal de uez, 1J1" -

· l' · ' • l d qumquenna e co..., sidant l'assemblée générale, a prononcé un mauvaise foi et de l'ignorance étrangères 
terram de usme a gaz et a. reso u e d'un ensemble de travaux pour une discours digne d'être commenté. et parfois aussi de no1lre propre indlffé-
réaliser un S~e de proportions beau- valeur de 15 millions de Ltqs. A travers une pluie d'or et de chiffres rence, tend quotidiennement à entamer. 
coup plus petites. Le ministère a jugé insuffisant les astronomiques il a rassuré le monde sur Allons-nous, marquis de Vogüé, écarter 

L' Ak li ' p pos 1 e1l nt ff · d · pour le moment les raisons politico-finan-« ~am » rappe e a ce ro travaux inscrits à cette première pha-1 es. e~c e ·es aèaires . e sa c_ompagme ci·"--- de votre insolence et nous abriter 
que l'usine avait été construite pour . . . , t «pnvee» qU1, apr s avoir garanti aux ac- c•= 
fournir du az d'éclair o-e au alais de ~ ; . l~ y en. a. aJOUte d autres portan tionnaires de 18:f~es compensations, a dis- dans le confessionnal d'une ignorance, de 

g ag . p . amsi a 20 nnllions de Ltqs. le montant tribué aux adm1mstrateurs et au personnel votre part , surprenante mais pourtant 
Dolmabahçe .• B~aucou? de vieux hab1. - de la dépense prévue. Le ministère met- de gros chiffres . de gratific~tions. possible ? Si le péché est grave, la péni-
tants de la reg10n affmnent que le ch- t , 1 d. .ti. d la Ville d'lstan Cela est arch1connu. Puis, avec une tence pourrait ne pas être très lourde. Il 

ra a a isposr on e - 1 · .1 d suffirait qu'en votre qualité de Président, mat Y était beaucoup plus salubre, bul un montant de 2 millions de Ltqs. franc?-ise réell~erit exemà P mre :1 a a - recommandiez la traduction en L'ALLEMAGNE SUR LA VOIE 
DE L'INFLATION ? comme aussi sur les pentes des collines . . . , . . dresse un avertissement ~s co,-mtéressés ... vous 

1 .k par an ; la Mumc1pa1ite mscnra de son les invitant à ne pas tolérer qu une sour- français du volume d'Antonio Monti 
. de Maçka. de ~e!}I • ta~ et Ayaspa - côté à son budget une somme égale. ce de gains aussi larges soit rouchée (nous «Gli ltaliani e il canale di Suez:. qui est 

Le gouvernement allemand a mod1- ~a et que les fumees em1ses par les che- A. . d tr . rtants pourront dirons nous réduite à des proportions de x937. 
fié le statut de la Reichsbank, cons- minées de 1 usme ont beaucoup contn- •t . · . b. . s plus morales) par une campagne qu 11 dé- Je vous en recommande tout particu -
. , . . ms1 es avaux unpo j • ' ,. 

. . • , . , . e re menes a ien en cmq an · . tant l è t · 
tate M. As1m Us dans Je Va kit : I bue a empoisonner l air. Dans ces con- L . 

1 
. , t anche clare déplorable et attristante, en que 1 rement la parue documen aire qui corn-

. . . . ,. ditions le transfert des gazomètres et . e prOJet ~ur a . prenuere r. . déclenchée pat' un monde (le nôtre, bi~ porte 255 pièces datées, claires et origina-
Smvant une loi qui vient d etre pu - . 1 . d 1 quinquennale elabore par la Muruc1pa- entendu) où «la morale est bafouée, et ou les. Vous veJJrez tomber votre présomption bli . 1 B de leurs msta lat1ons ans une zone pus . . • . d éd' , · à 

1 
f 1 d' lt 1 d.ffé à l' t · :1 ee, a anque d'Etat allemande sera . , . • . . lité comporterait l'execut10n es ave - une foule poss ee s associe a · ormu e une a le m 1 rente en repnse r e 

aux ordr d. t d h f d l'Etat et isolee et s1tuee plus lom des quartiers E . .. .. -Unk pan Teil'\Ab""'i-A- suivant laquelle «la force est le fonde - Suez «combattue par contre par l' Angle-es irec s u c e e b. • ,. .t d'. • . nues m1nonu a , r- -s . 
1 

d 
Füh S · t 1 stat t 1 ha ites s 1mposera1 pour 1mper1euses k . U k l':leh d b . Kara- ment des relati.ons eritre les peup es». terre»; vous evrez prendre acte contre 

rer. mvan e nouveau u , a . d , bli zap api, n apan-._., za e 8.§1, L rti. - te du d·scours a paru vous-même) du très grand compte dans B • . raisons e sante pu que. • .. . . K a pa e su1v.an i 
anque pourra emettre du papier mon- M . . . . t 1 . t• t koy-Taksim, Azapkap1-Karakoy, os-lmoins intéressante aux actionnaires; l'ora- lequel De Lesseps tenait Luigi lorelh qu' 
. Ain . f • ais vo1c1 qui es p us m eressan . . . . 

1
• . t de à 

1 
. . d 

1
. d 

naie sans couverture or. s1 on er'l , . • d'I b 1 1 hi ka-Bayazit amsi que amenagemen s' teur y avait exclu, en termes la ois m- ll remerciait chau ement de ar eur a-
f • rd. . f . r L ancien prefet stan u , e c rur - .. b (' d. · t 1 1 

N Ili p 1 
1 11 

' t conm·b é u c'-ace aux depenses extrao maires ai- places de Ka.rakoy et de Bar aros a 1gnes e so enne s, que egre , a eo - vec aque e i.;. avai u au s c = 
tes par le gouvernement allemand et gi~n ~· Cemil Topuzlu a déclaré au B~ik~). A ce projet le ministère des capa, Torelli ou tout autre ltiaien, ai:nt de la souscripllion en ltahe et aussi - at-
. ,. meme Journal . . . • , • . eu une part quelconque dans la conception tenti.on Il - en France même, réai:issant 
a celles qu il fera encore. 1 L M . . l·t• •t ' t t Travaux Publics a aJOUte l execution la propagande les proiets et l'exécution contre le boycottage organisé par Lon -1, d · t· 1 - a umcipa i e pourrai a ou , • . , . , , 

Ce sont- a es mnova ions auxque - t . f 1, . d une sene d autres avenues et v01es du canal si rénumérateur. A nous, par dres. . 1 .. f . momen , exiger ce trans ert de usme . . . d . . ésal nég -
les on assiste pour a premiere ois. do t 1 • , D lm b h publiques ams1 que l'amenagement es contre, cette partie s1 r ument ati.ve Paleocapa «ne fit rien parcequ'il devint . ff d n a presence a o a a çe ne sau- . t très · té t M · 

En fait, l'Allemagne a ronte e . . places de Galatasaray et Taks1m, la nous es apparue m ressan e. ais ensuite aveugle> I Oui, mais avant Il vo-
d d .ff. ult' . e rait en aucune façon constituer un em- . . , d rd . avant de la contester (nous avions revu yait. .Et il voyait si bien que Monti pub!ie gran es i ic es en ce qm concern • h t . 1 st t· d Stad creation d un vaste espace e ve ure a . 

1 
·r· tér·el "' à la 

. pec emen a a con rue 10n u e. • . . hter e magm 1que ma 1 expose des déclarations de votre De Lesseps qui les moyens de se procurer les mstru -
1 
C' t t• 1 M . . Tozkoparan, la demoht10n de la ca - foi're de Padoue) nous désirons répondre é J tn ... 

. . . . . es sous ma ges ion que a urucipa- . . • • sont un loge continu de a con ou .. on 
ments fmanc1ers ordmaires. Le retrait 11.t, .t h t• 1 f b . d T • serne de Taksim et la construction, sur au sermon moral de l'illustre président. sclentù

1
que de Paleocapa cvéntable con-. • , 1 e avai ac e e a a nque u resor , . 

du Dr. Schacht qui a abandonne da - • "al U t tat• d' 1 .tat· son emplacement, d un vaste unmeu - Un dro'it e'ternel se1ller techruque de l'enuepnse:. au pomt . . , . . Imperi . ne en ive exp 01 10n 
bord le nnrustere de l'Econom1e, puis . , . . é1, t , • 1 ble. d avorr droit a la part ae xo .. % du proautt 
1 d . t· d 1 Re. h b k st • directe S etant rev ee res onereuse, a V 1. , ·d d 1 M · · La phrase sur Ja «mor·ale bafouée :.nous net réservée aux cents memores tonda -a 1rec 10n e a ic s an e un re- Le a i et pres1 ent e a umcipa-
sultat de Ces diffl·culte's et de la situa- Ville avait cédé les installations de Dol- 1.t. d tt • al t vas semble provenir d'une citation plus corn- teurs. 

b • · •t • fr · • 1 e evra soume re eg emen ces - plète «la morale a tou3ours été bafoue'e 1 ma ahçe a une soc1e e ança1se en rea- . , , . , Nei:relli était mort avant que e premier 
tion qu'elles ont engendrées. 1. t hé ·r· d 40 000 Lt tes proJets ra l approbation de 1 assem - quand elle a servi <ie masque à des abus:. coup de pioche :tut doI1111é aux travaux 

1 !San un ne ice e . qs. sur , . . . , M .,._ 
Le Dr. Schacht est un technicien. Il . , . . . 'blee de la Ville. Celle-ci aura aussi a Précisément, ohcie dans son «Tartufe» Exact. Mais mdépendamment du tait qu' t . 1. ..~ h tt le prix quelle avait paye elle-meme. Or 1 b d d 1 11 admi . (que De Vogué devrait connaître) a « ba- 'é é a OUJOurs remp i sa ..... c e en ce e qua- . . , . voter e u get e a nouve e ms- 11 avait tait partie ae la «~oc1 t d·.h;tu -

lité au ministère de !'Economie et à la par une clause que J'avais tenu a m - · 1 d l El t · •t • d foué» la morale et à la veille de la révolu- des pour le L:ana1 de Suez» s1 son oeuvre 
traduire dans le contrat, la Société s'en- tration municipa e e ' ec nci e, es tion les libertins ont répandu une littéra- n'avait pas eu une valeur essenti.elle, Reichsbank. De temps à autre il avait 

des divergences de vues avec les diri -
geants nazis. On lui prète ee mot qu'il 
aurait adressé un jour à l'une des per­
sonnalités éminentes du Parti : 

- Vous pouvez me demander tout ce 
que vous voudrez ; sauf de tirer quel­
que chose du néant. 

LE JAPON EN EXTREME­
ORIENT 

M. Yunus Nadi note dans Je «Cum­
hüriyeb et la «Répubilque» : 

Les violences exercées par le Japon 
sur la Chine ont eu pour résultat de 
provoquer dans ce pays un élan natio­
nal que l'on n'espérait point. L'héroï­
que défense que la Chine oppose, ainsi 
à l'envahisseur a assuré l'unité politi­
que dans ce pays. On peut dire que le 
Japon, qui veut profiter des circons -
tances pour s'emparer de la Chine, a 
contribué à créer un pays uni dans le 
domaine politique et militaire. C'est, 
par conséquent, à la Chine libre et in­
dépendante de demain qu'il appartient 
de régler les rapports internationaux 
par la façon dont elle réglera aussi le 
problème des concessions. 

•t . t f' d d ·1 . d' Tramways et du Tunnel.. Elle sera con- ture qui prétendait être une révolte con- . l' t gageai a rans erer ans un e ai un , comment expliquer que de Lesseps a2 
1 , t t t te 1 voquee prochainement dans ce but en tre la morale. Dans le même esprit les li- choisi seul parmi les membres de cette an es gazome res e ou s es cons - . ---'" . bertal·res se sont soulevés contre tous les 

t t . tt • t li 1 session extrau.1:w.na1re. société, pour trure partie de la nouvelle rue 10ns a enan es en un eu p us a- . . . . gouvem~ents qui administraient «pa - C u e1l ? 
11 1

• h 
La fm Ju1lliet marquera ams1 pou'" ~... ompagme mvers e a c 01s1, déquat, hors de la ville. Je ne parviens . • , , . ,. temellement~ les peuples à grands ren -
t 11 l d b t d periode d in ~ cher marquis, parce que Negrelli appor-p:i.s à m'expliquer que la Municipalité no re Vl .e. ~ e u une - forts de bonnes phrases et de mauvaises tait à la nouvelle compagnie ses projets, 

ne se soit pas prévalue jusqu'ici de cet- tense activité. actions. ~es relevés, ses dessins qui lui confèrent 
te clause. Et je n'ai pas connaissance Les voitures .aux Iles . . D'ailleurs, aucune loi humaine ne con- le ménte md1v1s1ble d'avoir préparé le 
que le contrat primitif ait été remplacé Nous a~ons ann.once qu~ la direction damne le père qui refuse de reconnaitre projet défimti.f du Canal des LJeux Mers. 

d la t d 1 Econ ffil eux Iles a la signature arrachée par un usurier à Nous parhons du volume de Monti. par une nouvelle convention. e sec wn e 0 e son fils prodigue et d'autre part la nou-
décidé de limiter le nombre des voitu- Notez qu'il n'est même pas complet dans 

Le plan quinquennal municipal velle conception des droits et des devoirs sa documentation. 11 fait à peme allu-
Le directeur de la section des cons - res en circulation aux Iles. Après accord admet que l'on int~~ienne contre les en- sion à la proposition d'unir les deux mers 

tructions à la Ville, M. Hüsnü Kesero- avec le « Kaymakam »-adjoint des Iles gagementJs et les pnvilèges de la durée de faite par Vemse au début du XV1e siècle 
M. Kemal ,il a été décidé de fixer ce cent ans, si largement en usage au cours mais surtout il oublie Anton Maria Lor-glu et le directeur de la section de car- x ·è 1 d 1 
nombre ' 51 du XI e si c e et en vertu esque s, par gna, l'insii:ne hydrographe,fondateur de la 

tographie, M. Galib, qui s'étaient ren- a · exemple, Florence demeura ploni:ée dans société des XL lfl&émeur civil et militm-

les :énèb~s. longtemps après l'avènement re qui a étuch/ le projet en technicien, en 
de 1 électr1c1té. • xns. 11 se préparait à se rendre en E­l.Ja ro1nédie a11x ce11t 

acles dil1er~j ... 
L':l _morale. prechée par des pay~ et des gypte pour étudier directement le niveau 

coalitions qui, pour eux-mêmes, sen son des deux mers et demandait en atten­
toujours passés n'est pas précisément cel- dant de le vérifier en usant du baromè­
le que prati~uent. les h~nnêtes gens et con- tre ~ur les mesures altimétriques. Et ce 
tre cette préd1cation mise,. brutalem.ent ou n'était pas un pur savant ; il pressentait • ••• • l d l;,.. 
1ypocntement au service e pnv1 ~ir.es à ce point l'importance intemationale de 

Le camion emballé toi. J'ai demandé la main de ta sœur à matériels injustifiées il y a malheure1:1se· l'entreprise qu'il suggérait de répartir les 
D~ nombreux camions déversent quoti- ton père ·et à ta mère. Mais elle ne veut ment pas d'autre arme de défense (ultima frais du canal «per caratto di nazione:t. 

diennement des charges de "-able le lonE! pas m'épouser. T~i seul pourras la con- ratio) que la force . E 
- u • • t vous savez, marquis, l'importance de la rue en construction derrière le Péra- vamc<re, tu me rendras ce service.·· On ne J·oue pas aux échecs avec 

J é d . 1 • de la question des niveaux ; permettez-Palace. Le camion No ,~44 conduit par l? e r pon ts que ma sœur est seu e mai- bon coeur. Ils le savent bien, les partis ré 
>v t d dé · · · moi de vous rappeler qu'alors que Lor-chauffeur Nazmi avait ieté sa cargaison resse ~· eider de son avemr et que Je volutionnaires de France, qui ont instaur 

· 1 d · d'. · gna la devinait telle qu'elle était et telle « par dessus bord > et s'était engagé, i\ ne me reconnais pas e roit mterven1r leur reg' 1me par la force - et quelle for -
d · · dé!. que, plus tard Napoléon devait en avoir vide, le long de la pente de Mahmut aga. ans une question aussi · tcate. ce ! - et le défendent avec une variété 

Ca d d . ·1 d' · ·r l'intuition, c'était un Français, l'ingénieur Tout à coup les freins cessèrent de fonc- - maTa e, me it-t • une voix si - de «capitlans» qui vont de Marty, le mas-
fl t étr lé 1 lè J t' · d. Lepère qui devait venir paralyser le dy-tion:-ier et malgré tous les efforts du an e, ang e par a co re. e ai )t sacreur d'Albaoete au marquis de Vogüé. namisme italien de Napoléon lui-même en 

Le diM;Our du régent Horthy, et l'ai- Si l'on envisage la situation sous cet chauffeur, la lourde machine se mit à d(- ce que j'attends de toi : ou tu régleras Il ne s'agit pas, excellent marquis, d'un répérépétant l'erreur séculaire de la __ 
lusion qu'il contenait à l'intervention valer le long de la déclive à une vit.:sse cette affaire ou alors je ne réponds de nouveau droit des gens arbitraire, mais répétant l'erreur séculeire de la dif!férenct. de la Plus haute autorl.te' morale de angle, le blocus de Tientsin apparaît rien • l'h' . t 

croissante. Après avoir parcouru, ainsi, ks · d'un droit consacre par 1sto1re e vous de niveau. 
I'Univers ,le Pape, en faveur de la dans tout son illogisme. Dans tout ce- quelque 500 mètres de la rue Mahmut- Je voulus m'éloigner, en haussant les faites montre l'imprudence en invoqua"l 

paix , in pite de nombreuses réfle- la, les dissensions qui divisent les puis- aga le camion arriva, en zigzaguant, au épaules. Mais iI ne me lâcha pas. Il tira da Rome des temps fameux~. qui aurai Mais il y a un autre Italien que Monti 
xions à M. Hüseyin Cahid Yalçin sances européennes et qui fournissent has de la rampe. li heurta tout d'abord de sa poche un objet dont je n'ai pas pu de la peine à reconnaître sa pensée gtné- n'a pas oublié : l'ingénieur Edoardo Gioia, Y 

· S b h identifier la nature et i1 se rua sur moi. · ·li · · d&...~é co"-bor t tr"'- , · d V · · dans le « em a a • : au Japon l'occasion d'en profiter à son l':mmeublc No 14 appartenant au lutteur reuse et c1vi satnce en nous, qui ~...,..· - "" a eur = prec1eux e 01sm, nom-
Kenan, eut l'avant écrasé et ar:acha la Mais j'ai immédiatement fait un pas en cions le jus gentium .. ·. mé directeur g6néral des travaux. Et Mon-

En parlant de l'impressi~:1 produite/ gré ne sont autre ~hose que le résultai boîte aux lettres disposée en cet endroit. arrière et l'objrt qu'il tenait n'a fait que Cette pensée revit et étincelle dans la ti précise que les travaux de Linant et de 
par ce discours d~ns les. milieux parle-1 du manque de clairvoyance de la part L":: facteur Ahmet Salih qui était précisé- m'effleurer, déchirant la manche gauche nouvelle Rome impériale ; aujourd'hui Mougelle, ingénieurs du vice-roi, furent si h 1 d 'E d · de ma J. aque\:te. Sur ces entrefaites un d, t 1 é · t b ttu Pal mentaires ongro1s, es Journaux u-, e ces puissances. ment occ11pé à recueillir le courrier, ne comme alors, elle i:net en erou e es ar- s neusemc:n corn a s par eo-::apa 
rope expriment la conviction que le put se garer à temps et fut projeté à IO gardien de nuit arriva iet il nous condni- rogants et épargne les vaincus. que le plan d'exécution fut modifié sui-

1 
1 

mètres de là. tout en sang. Le malheureux sit au commissariat de police. Simplement, le cas échéant, elle est re- vant les indications de ce dernier, qui con-reg· ent n'aurait pas _pu ancer un.e pa - L'liNei:IQNEMENT E ·d t " · K d · t t 
11 a eu une jambe sectionné et de graves Vl emmoo •> 31m oc;.a ag me ou · visC::e suivant les nécessités actuelles. tribua aussi à démontrer l'insufitsance des 

reille idée sans avoir eu, au prealable,: Le P f d Osten nous quitte blessures à la tête. n'a pas attaqué Nureddi~ et le poignard En effet, aujour~'hui,, dans le. droit del tr~vaux de 1:alabot et de Barr .• rn:t et à 
des échanges de vues, sans avoir pris ro · von er Entretemps la voiture avait repris ~a que le gardien ode nuit a trouvé sur le~ tous les peuples civ1hses on denonce les faire prévaloir ceux de Negrelh. De Ne­
des accords avec le Vatican. Beaucoup Le contrat du Professeur von der cours" effrénée. Une femme de quelque lieux n'e lui ap.partenait pas. Comme la contrats onéreux quand des conditions ex grelli, dirons-nous, à titre :ie conclusion, 

· d tt t même Osten, de la Faculté de Langue, d'his- 55 ans, la dame Elpis (Espérance!) vcna;t scène n'a pas eu d'autres témoins que ses térieures en modifient les bases ong
1
na - qui demeure le promoteur initial de l'en-de députés hongrois a me en deux acteur~ et comme lé «bekçi» est arri- d ._..., · d. é d é ··1 • é l 'hypothèse qu'il se soit entendu à cet taire et de géographie d'Ankara n'a pas de doubler à ce moment précis l'angle d' les, on exproprie pour es raisons d'utili- ~~,..nse gran iose tant onn qu 1 ! a -

une ruelle, Mescit sokak, qui débouche vé trop tard suer les lieux pour pouvoir in- té publique, on annule des ventes faites tudiée dès x846, qu'il a expérimenté ses 
éirard avec l'Allemagne et l'Italie. été renouvelé. L'éminent Professeur dans la rue Mahmut aga. Elle fut renver- diquer à qÙi revient l'initiative de la rixe, à des prix trop différents du prix réel des théories sur les côtes de l'Adriatique et 
"'Effectivement on hésite à croire qu'il partira prochainement pour l' Allema - sée par le bolide, eut les d •ux jamhes le tribunal a dfr acquitter Saim, faute de objets qui ont fait l'objet de la transac - que finalement il alla en Egypte en x855 

ait pu formuler par lui-même une pa- gne. tranchées et fut rejetée, sans vie, à 5 mè- preuves. tion - soit que le vendeur ait agi par i - pour présenter son projet en t mt llU'am-

Uno vuo Aénét4/o do Tient sin et des Con 

tres de distance. La nostalgie de la prison gnorance, soit encore que l'acheneur ait é- bassadeur technique, dirons-nous, au vice-
Le camion ~'éta}t pas encore au bo':1t / _ J'ai des confrères (sic) ~ui, lorsqu'ils té trop malin. roi Mohamed Said. Simple combinaison 

de s~n erre : 11 defonça encore l~ partie sont ~rrêtés, prennent des airs de pudeur Ceci se fait moyennant le recours au mais après ce voyage et les jugements qui 
en beton armée du ~u~ de la ma1~on ap- offensée, proclamant lëur innocence, pro- tribunaux; il n'est donc ni étrange, ni im- avaient été exprimés sur la personn~ de 
parte:iant au comm1ssa1re en retraite Ba- testent de leur bonne foi. Le résultat est moral, de faire appel au tribunal de l'o _ Negrelli en Eiiypte et à l'étranger, il fut 
h~ètt;n et alla s'écraser, 10 mètres plus évidemment le même. Ils sont condamnés· pinion publique _ avant de recourir à un promu au plus haut poste de la hiérarchie 
loin, contr un autre mur. Il y en a même qui ont recours à d~ faux tre _ pour demander pour des raisons autrichienne dans le domaint: des chemins 

Cette série de drames n'avait pas duré témoins et perderit ainsi leur temps et ce- ~~tilité publique interr:ationale, de cou- de fer. 
plus de 50 secondes ! Par une sorte de lui du tribunal. Telle n'est pas ma métho- à une compagnie privée ses ongles En effet, Negrelli étant originaire du 
miracle .. le chauf~eur Nazmi. ·est indemn~ de. Je vis de vol. Je ne le nie pas. Mai3 ir~p rapaces. Et il est tout naturel qu'un Trcntin, était ressortissant autrichien ; 
Q iand 11 ~escendit de s;:in siège. et qu'il je suis un homme honnête (resic) .•. J.ai part active dans cette opération <l'épura- mais vous, marquis de Vogué, en l'appe-

l constata l'etendue du ~esa~tre. 11 demeurn 2 8 ans et jusqu'à ce jour, je n'ai jamais tion soit assumée par le peuple le plus lant tout court « ingéni.;ur <tutri.c-hien :o>, 

un moment atterré. Pms, se r~prenant, 11 menti. J'ai horreur du rnensonge et des · ·1· é et le pl d. t t · té vous avez voulu que votre p'.lblic d'action-, f · ' t t · be 1J t t· t civ1 1s us 1rec emen m ress 
1 sen UJt ~ ou e3 Jam s. es ac ivemen menteurs... en l"occurrence et qui possède de plus (en- naires - plus informé peut-être des ··ho-
recherche. • • Ces paroles définitives étaient pronon- teridons-nous bien : de plus) quelques ti- ses de banque que des choses de l'histoire 

La demande en mariùqe cées d'un ton calme et réfléchi par k tres pour revendiquer J'initiative de l'oeu- - évitât de le croire italien Aucun mal à 
Le pla'gnant, Nurettin ;Kuran est rclil'ur nommé Ah, devant le Ier tribunal pénal vre qui a fait la gloire de De Lesseps et a cela. Quand nous citerons P.>mcaré, nous 

d~ son état. Voici comment il a narré son de paix. satisfait si amplement l'avidité des ac - l'appelerons « l'avocat allemand > pour 
aventure en présence du Ille tribunal pé- Et il ajouta du même ton mesuré : tionnaires Nord _ Occidentaux. l'excellente raison que durant la plus 
na! de paix qui instruit les cas de flagrant - Je suis bi·.:n l'auteur du vol qui m'est grande partie de sa 'Vie la Lorraine appar-
délit : imputé. Et je crois qu'après m'avoir Pn- Encore un peu d'histoire t'en.ait à l'A11emagne. IJ y a toujou.-s mo-

- Mon camarade Orhan et moi nous a- tendu vous ne jugerez pas devoir entendre La vérification de ces titres est fort ai- yen de s'arranger.·· 
vions fait notre partie de. cartes habitul'I- ·de témoins. D'ailleurs personne ne m'a sée, mais si nous insistons encore sur leur Allons-nous donc confier à GraMCt ou à 
1'~. A 21 heures, nous rentrions chacun chez vu... subordination aux motifs moraux qui im- Flammarion la traduction du volume de 
lui· Aux abords du '.?arc de Sültan Ahme<l, ~ jour-là, je passais <levant la boutique osent la révision de la concession faite Monti ? Je crois que Je véritable monde 
S-iim Kcçad~g surgit devant. moi. Il puait de Mihal. Ce. d~mier en. étant sorti à ce ~ar Mohammed Said à De Lesseps, c'est scientifique français en retirerait la certi-
l'alcool à ple~n nez. l'. n:e !mt.par le bras: moment préos J'Y entrai. à ~on tour. Je arceque la cloyaut~ romaine:t mal in _ (Voir /a BUite en 4ème pate) 

- Nureddm, me d1t-1l, Je viens de chez pris un complet, plus une Jaquette. J'en P 
(La tuit• frt 4A!ine ,,.,.) 
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me il allait se retirer, l'impresario le re- V • é • 
tint: Nous allons signer un papier; tu au- i le CO Il 0 ml que 
ras tes mille pesetas par séance et j·e te 

1 
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garantis cent concerts la première année; . , 

LES CONTES DE c BEYOCLU > 

La "Maria-tlBl-Mar'' 
et financière lTALIE ET BRESIL 

Rome, 22 - Des conversations sont en 
cours à Rio de Janeiro entre les experts 
br~siliens et l'ambassade d'Italie pour la 
conclusion d'un nouvel accord commer -
cial. 

DEYOGLU - S 

CONDOLEANCES ITALIENNES 
POUR LA PERTE OU « PHŒNIX > 

-<>-
Paria, 22. - A !'occasion de la perte 

~~1:'rd Londres, ensuite l'Amérique et L ' economie allemande et le 
--<>-- - Non 1 LE DUC D'AOSTE DE PASSAOE EN 

Par MAOIE·MADELEINE CHANTAL ltu;! Co~ment? Mais je t'offre une for· commerce mondial E 0 y p TE 

du sous-marin « Phoenix • le Roi et 
Empereur a fait parvenir un télégram­
me de condoléances au Président de la 

République française. 

La c:Maria-del-Mar> se balançait,tirantl _ Non. / .,.,,,.,::~:::irc..a .... ~ --o-
dens la baie de 

0

Cadix; elle Hait ]erg~, •o- _ Tu ... Tu voudrais peut-être devon- Le Caire, 22. - Le Duc d'Aoste, en 
hde et peinte d un ton glauque qui s her-; tage ? Quinze cents ? Ecoute je n'y ge- Ces derniers temps les échanges de tension par bonds du placement qui s'est route pour l'Italie, où il doit assister au 

LA « POLICE COLONIALE • 
BRITANNIQUE 

sur J'encre qui l'amarrait à Puerto-Real, gnerei rien, mais ie te donna~i deux mil· merchandlSeS entre Etats ont de nouveau produite en quelques années dans les E- mariage du duc de Spolète, a été de pas- --<>-
inon1sa1t avec la longue houle atlantiqur.. Je. 

1 
été exposés à des difficultés. Une méf1an- tats du Sud .. h.st de l'Europe et qw a per-

Cette barque était à vendre avec quelques 1 Cristobal était déjà parti . .. Jusqu'à ce Jergtment répandue à l'égard des dé- mis d'y vaincre la crise économique, de sage à l'aérodrome d'Alma:nza.. Il a été Le Caire, 22. - On apprend d'Aden 
autres; mais •Mena-del-Man était i. l'aube, il erra sur le môle· le brume se veloppement , s'oppose eux projets et relever le standard de Je vie ainsi que de salué par les autorités égyptiennes et que le 15, 16 et le 17 juin, à titre de re­
p~us belle ... Sur le rivage, un groupe dei défaisait 'è1: tout d'un cou~ le baie se dé- eux dispositions de large envergure. Des 1 redresser l'économie nationale, se propa- les autorités diplomatiques et consu _ présaille.s contre la tribu arabe Aulaki, 
pechcurs. perlait des enchères prochaines. couvrit, radieuse. buts et intentions politiques ont de nou- 1 gere également sous peu dans les pays bal- !aires italiennes. les autorités britanniques ont fait ef -
- dcma1n - su.pputa_it les mis.es. à P.riY.1 A midi la vente des barques de Cardui·o veau rendu l'utilisation de certaines mar- tiques, maintenant que les rapports de fectuer """s bombardements ae·ne· ns 

é 1 d h d . 1 diff ·1 · Avant son départ d'Addis-Abeba, le "'"' 
et .les c ~ts e nre men:e de JOhes filles avait lieu au port de Puerto-Real. Après c an 1ses Pus 1c1 e dans l'économie in confiance sont rétablis. On a reC'anment 
qu1 ... passaient ne leur flfent pas tourner le «Calarnar.t et le c:Besugo», le crieur an- temat1onale, lçs possibilités de bénét1cts trouvé une nouvelle base de collaboratJ.on vice-roi avait présidé de nombreuses contre les villages habités par la tribu 
la tete. 1 nonça le « Marie-del-Mer •· L'enchère des pays exportateurs ont été diminuées avec le !Vlandcnoukouo. J.>e tout! memere réunions ayant trait à l'activité écono - Masabien el Kebir. On compte de nom-

AV>ee un soupir, Jo~ dit pour tous : 'montait et les chiffres blessaient le pê _ par le dumping des prix sur le marché li y a accord avec J'ltehe. La réorgam - mique et politique des territoires d breux morts, parmi lesqueLs des fem -
- Ce sera tro~ cher ! 1 ch·c:ur comme autant de coups de poignard international, par ~emple. en ce qui conn- sab.on des relations avec l'.Cspagne sem- FEm . mes et des enfants. 
- Jos~ e raison. approuva Manuel ; Allait-elle lui échapper? Huit cents neuf cerne le coton· L économie allemande se ble c:tre à la veine de se reaJ1ser. Les ..,,=,,,pire=,.·======~=,,;,,====,,,,.;=,,.,======~========= 

inutile de les regarder: .:lles ne lieront cents ... cNeuf cwnt cinquante!> jet~· quel· ressent de cet accroissement des difilcuJ- bruit~ qui se répandent semblent être les 
pour nous, les mignonnes· ! qu'un. /tés non ~oins que les économies d'autres avant-coureurs d'arrangements de la plus 

-- Tu ne voudrais pas coucher dans let _ Mille ! pays. L'mdu~trie du Reich, occupée au grande portée. Ce qui est certain c'est que 
lit d'un autre! Est-ce que tu ne sens pas 1 Cristobal ? A coup sOr il était deve u 1 d'èlà ~e ses hmites normales, se trouve u- ces dem1ers jours les premiers pourpar -
qu'il te faudrait une barque à toi ? fou! Mais au bout de q~elques insta:ts ne fois de plus placée devant la nécessité lers ont été entamés et l'on est autori~ 

Stupéfaits lts pêcheurs considérk"ent le de silence le marteau retombait : fde. se réadapter à cette situation. Elle se a s'attendre a des résultats pos1tits, qut: 
doux Cristobal dans_ sa .soudaine violence. _ Adj~gé. 

1 

vo1~ d~ns ~'obligation. d'abandonner l'em - 1.:-s miheux économiques allemands ne met 
- Calme-toi. petit, fit José. / Le pêcheur tendit le billet : ploi d anciennes matières premières qu'el- tcnt pas en doute. Le Reic.h pretera son 1 

Cristobal haussa l~s. épaules. Et comme _ Pour les frais, je te les payerai dç- 1 le ?evra remplacer par de nouveaux ma concours au redressement de l ~paene et 
pour tout Andalou JOte ou peine se tra _ · ténaux. i1 ne !ait aucun doute que sous peu il se-ma1n ... 
duit par le chant. sens plus s'occuper des LA QUESTION DE LA ra Je meilleur client de l'Espagne. 
autres, longeant la ligne blonde de le grè- Puis il sauta dans •sa> • Maria-del- MAIN-D'OEUVRE 
ve, il chanta. Les notes jaillissaient, om- Mar~ et singla vers l'ouest poissonneux à 
bre et lumière, vie et mort, cri et tendre.,~ force de rames, en chantant à plein a:o­
se . notes longues, près de finir et repre- sier. 
nant sur un ahan qui appelle l'éternel. ;.oi:::.cg,.=::.oc""ccc<:c:.:=-=.,c"'"""'""""""'""'''"'""'""°-aco1C:ICll•"GC!O 
Cante 1ondo: chant profond. Banca commerciale ltallana 

Il sursauta quand un étranger ,dont le 
sable avait amorti les pas, l'interpelle : 

- Veux-tu gagner de l'argent ? 
Soupçonneux, le jeune pêcheur regardo 

son interlocuteur; gras, blafard, feutre 
clair incliné sur les yeux, un gros diamant 
à l'auriculaire gauche ,il allait sens doute 
proposer quelque louche affaire de contre­
bande avec Gibraltar .. Cristobal ne ré -
pondit pas. 

L'inconnu avait remarqué le pantalon 
grossièrement ravaudé, les pieds nus et 
h~urs cals, insista. 

Crîstobal eut un geste d'insouciance et 
fit mine de continuer sa route. En lui, nul 
le autre ambition jusqu'ici que de humer 
le vent du large et de plonger en ced.:nce 
da,s l'eau verte, ses rames. Ses rames ? 
Pas même: elles appartenaient au patron 
de pêche .Mais brusquement, un désir se 
précisa dans son coeur; beaucoup d'ar -
gent, avait dit l'étranger, assez peut-être ... 
Il tente d'écarter la p«nsée qui lui venait; 
pour posséder la <Meria-del-Man, il fal­

Capital entièrement ver1fl : Lit. 865.000.000 

-o-
Sltse Central : MILAN 

Fllla1e1 da na te ule l'Italie, 11t s.nbul, lsmJr 

!Andrea, New-York 

Hureaux de R(lp~ae:ntaUon â Bell'radt et 
à Berlill. 

Crkt.1011.1 à l'•tl"MIS"•r : 

BANCA COMMi:RClAL.E ITALI>NA (Fraa-

ce) Parla, Maraellle, Toulouae, Nlee 

Menton, .M'.cnaco, Montuarlo, C.nnM 

Juan-le1-Pln1, VUletranche-1ur-Mer, 

Caaablanca (Maroa). 

BANCA COMMERCIALE ITAWANA 

HOM.i:NA, Bucarest, Arad, Bralla, Bra 

IOV, CluJ, Coatanza, Gill.a .. ~ Siblu, Tt-

1n1choara. 
BANCA CO~iM.ERCIALE ITALIANA 

BULGARA, Sofia, Hura:a1, Pl~vdlv, 

Varna. 

Aux eux de l'observateur étranger en 
Allemagne s'offre actu·dlement un tableau 
qui ne manque pas d'être quelque peu 1m­
press1onnant. Le plus grana souci des en­
treprises industrielles est la question de 
savoir comment se procurer la main d'oeu 
vre n~cessaire. Or, on a de nouveau fait 
appel au talent avec lequel fut crééç, 11 y 
a quelques annése, par l'interméd1a1re de 
l'Olfice du Reicb pour I'embeuchagt, l• 
vaste organisation dont la mission a été de 
procurer du travail aux ché>meurs, pour 
cl.lstribuer dans toute l'économie de me -
mère pratique et adéquate, les forc:,s dont 
on dispose. Malgré les difficultés dues à 
la pénune de devises, on a pu engager une 
très nombreuse main - d>oeuvr~ étrangère 
::,urtout d'Italie sont arrivés en Allemagne 
des milliers d'ouvriers en bâtiment et d'ou 
vriers agricoles. Mais de Hollande égale­
ment et des Etats voisins du Sud-Est sont 
venus de considérables contingents de tra­
vailleurs. L'énorme chômage qui sévissa:t 
dans le protectorat de Boheme et de Mo­
re.vire peut même être considéré comme 
«Utile». Des dizaines de milliers d'ouvriers 
qui ne pouvaient se procurer du travail 
dans l'ancienne Tchécoslovaquie ont trou­
vé dt; l'occupat.on dans le Reich. Mais ce 

lait tant de peset83 ! 
---·- BAl"'ICA COMMERCIA.Li: rrALINA Pli:R réservoir semble entretemps se tarir à son 

Habitu~ à dé<:'hiffrer les visages, l'im- L'EGITTO, AiexaRdrie d'S1ypte, Le tour, le rayonnement du marché allemand 

ACTIVITE BXTI<AORDINA!Ré 

$(;lon l'opinion de milieux économiques 
allemands, 11 est incomprehens1Dl.! pour -
quoi - maJgre l'extension consiaérable 
qu·a prise i·echange de marchandises -
les ~tats de l'Amérique du bud ne se 
soient pas ed1·essés davantage au marché 
allemand. Si l'on avait conclu des arran­
gemtnts appropriés, les soucis de place -
ment qui ne c"i. .. ssent de surgir là bas, au­
raient pu être atténués. b.n mëme temps, 
des pr0<1uits finis de l'industrie alleman­
de auraient pu étre fournis et auraient 
contribué à 1·orgemsal1on econom1que de 
ces pays,en échange d"expéd1tJ.ons de mar· 
chandises restées invendables pour le mo­
ment. C'est ce que l'on comprend d'au -
tant 1no1ns que la caracténstique des rela­
tJ.ons commerciales par compensation ~­
s1de dans le fait qu aucun des deux par­
tenaires ne .. st rend dans une situation de 
dependence de quelque nature qu'elle soit 
vis à vis de l autre .. partenaire, et que cha­
cun des deux peut même obliger 1·autre à 
ralentir ses a-cnats dès qu'tl le Juge utile. 

hn résumé, la situation éconon11que de 
l'Allemagne présente, par sa production 
augmentant a l'inténeur et l'intensifies -
tion de ses relations commerciales avec 
de nombreux b:tats, le tableau d'une ex­
traord1na1re activ1tê et ct·un formidable 
déploiement d'énergies. On est convaincu pressario Julio Lopez dtvinait ce trouble C&lr•, Port-SaJd. a donné une forbe impulsion économique 

naissent et attendait. 11 savait bien que le BANCA COMMERCIALE r·rALIAN.. 'Z:' le propre mécanisme de producti d·. 1 ' en Allemagne que c ... >s deux facteurs con-
hi , -· one a. é. d 1 . 

Plus sage caresse une c mcre; que celle- Bohême et de la Moravi'e commence à se JUgu s reuss1ront, ans un temps re ati • GR.Je.""CA, At htne1, Le Plrie, Th•A•aJo- . 
ci eüt Jes traits d'une femme exigeante ou nll<L mettr'.: en mouvement et il 0 maintenant\ vement. proche, a vaincre complètement 
f(lt une maisonnette avec se treille, ou des lui-meme besoin des énergies du pays.En les dlffllcultés qui entr~~t actuellement 
champs ,ou quelque filet lourd de poisson i Ban•u• Aa•o.WN : faisant le tableau de la situation telle qu' encore e commerce CXu;iJ.eur. 

il ne s'en souciait pas. M01s il savait qu' I BANCA FRANCJlliE >: lTAUANA PEI< elle se présente actuellement, il ne s'agit LES NEGOCIATIONS EN COURS 
en allumant l'espoir on obtient des hom -I L'AMERICA DEL SUD, Parla pas d' é f bo bl 

"! t f sé d' bo d t Jia AsMt.tlJI• : B'-le.n.QS-Alres, 0 ·····10 · un expos a ra e, car, en ef - ! AVEC LE VENEZUELA mes ce QU l s vous on re u a r ; e ~- fet, le nombre des personnes occupées et 
il voulait que, ce soir, ce pêcheur chantât. de Santa Fé. la od 0· ésul • · pr uc on en r tant n ont Jamais Rome, 22 - Au sujet des négociations 
Voix primitive et poignante • avec aspect Au. »rNll Sao-Pa\llo et 5uccu. u.lea encore atteint les proportions actuelles. en cours avec le Vénézuela en vue de la 
sauvage ... encore qu'il n'eût point lu Bau· dana le• prlno!pales viliea. Les chiffres de la production de l'avant- conclusion d'un nouvel accord de corn -
delaire, Julio Lopez sentait que le Gadi- Au Chili ' Sanuaao. VaJporaloo. guerre ou de l'année 1929 sont de beau- 'merce destiné à favonser le développe -
tain apporterait un frisson nouveau à la Ea Colemhle : Boaot111., 8arra~ullla, coup dépassés. 1 ment du trafic t:ntre les deux pays, on fait 
foule des touristes blasés que son rôl'C ttlffeilln. 

· · • UN INSTRUMENT A DIREC1'ION 1 ressortir que les exportations italiennes 
d'impresario lui donnait pour m1ss1on dé mouvoir. En Urusuù.I : Montevltleo. POLITIQUE à destinatnon du Vénézuela durant l'an -

Réticent encore , Cri::>tobal ha96rda : BANCA DELL" SVlilZERA lTALIANA Les effets que l'ensemble de cette si née 1938 se sont montées à 42 ·800'000 li-
- Qu'est-ce QUt que c'est ? Luaano, Belliazona, Chis~•o, Loc&rnc tuation doit produire pour le commerce res, alors qu'e les exportations du Véné -
Comme une main grasse se posait sur Zurich, Mendrlllo. extérieur de l'Allemagne sont évidents . zueJa à des~ati~ d~ l'Italie ont atteint 

son épaule ,il se dégagea: mais Lopez en- BANCA U~GARO-ITALIANA s. A. On est bien obligé de voir dans la politi-
1 

1.7 .70_0.000 hres. L ltahe a exporté à d~s-
chaînalt : Bud.ape1t et succur1a1e• dan• le• prln- que économique telle que l'Allemagne Ja tmanon du Vénézuel~ notamm~t des tis-

- Ues touristes venus de Gibraltar... clpale1 vlllea. pratique, un instrument que la direction sus ~e coton, des fibres a~tif1.c1ell~s,. de 
- Gibraltar, non ! HRVATSKA BANK o. o politique tient en main fermement ·""t qui la laine, des chapeaux, de 1 huile d olives, 
Cristobal secouait la tête, un pli obsti- Zaa:reb, su1ak. ,....__. peut par conséquent être employé ... d'une des machines, :andis que le Vénézuela a 

né au front. L'impresario pensa: « Quelle BA?-iCO lTALIANO-LIMA part dans un sens large et généreux, mais envoyé en ltahe du café, du cacao, des 

Mouvement 

.... . ... 

Maritime 

..... 

·ADlllATIC& 
SOC. AN. Dl NAVIGAZ IONE-VENEZIA 

LIGNH-liXPRESS 
lJtpart1 puur 

Pirée, Brindisi, \' eni'le, Trieste A DR!A 

Ou Quai.I dt Galata tou• lt1 vwdnd.ll RODI 

16 Juin 
~~ Juin 
OO Juia 

Strviee a.o~lerf) 
Eu. coï11cide l 
Brindisi, Vt­
nise, Trie1te 
lei Tr. l:JirX. 
toute l'Europt. d JO hmru précile• 

Pirée, Na pies, Marseille, Gènes 

ADRIA 

CITTA' di BARI 

lstan\Rl·PIRE 
htu\ul·NAPOLI 
lataa\al-XARllILYA 

LIGNl!S COMMERCIALES 

Pirée, 'aples, Mitneille, GAne1 

Cavalla, Salo11i11ue, V olo, Pirée, Patras, 
Sa11ti-Quara111&, füindi.si, Ancôue, 

VeniAe, Trieste 

MERANO 

VJISTA 
BOsrORO 

Saloni'lue, M•telin, Izmir, Pirée, Ct.111- ISllO 

ru ta, Patn111, Brindisi, V enile, Trieete 

Bourgaz, Varn1<, Coustantzll 

Batum -
Sulin11, Galatz, Brnlla 

BOSFORO 
CAHPTDOCILIO 

ALllANO 

liOU'OllO 
C.&llPIDOGLiO 

1 Jaillet 

24 ltco.rea 
8 Jo1UI 
4 k>urs 

211 Jnin 

22 Jal.Il 
8 Juilitt 

:li Jnia 

!H: Jnia 
!i8 Join 

10 Ju11t 

~2 Jula 
~Juin 

Des Qu•ia de 
Galata 1. 10 b. 

pr~eiset 

à. 17 heow .3 

1. t 7 bellfOL 

l 18 heures 

1 17 beuru 

t. 17 bouroo 

&n oornoide11ce en Italie ll'l'ec le:i lu:r.uenx bateaux 
Lloyd 1'riuti100 pour 111 tonte& dastiuaâonli du monde. 

des Sociétés ltatia 

Faailitéa de voyage sur les Chem. de Fer de l'E.tat italien 
REDUCTION Dli: l>O 'Io sur le p&l'llOW'I furrori&ire i1&liie11 du p6rt de dab&r­

~t à I& fronlilrt et de I& frooa~ 1M1 port d'em­
bar1111eme11t à tous 1011 iia-l@Ul'li qw antreprmdron.1 
un Yoyage d'ail• et Nl.Olir p&r lea paqallbolll de lt 
Compftl!llie • AVHIA Tl CA• . 

Eri outce, elle Yient d 'inst.iluer ausi des billets 
direclll pour Paris &t Londres, via Venise, à des prix 
très rédnits. 

Agence Générale d'lli'tanbul 
~arap ~lest 11), 17, l.\l !\lumbane, GtlMta 

Téléphone 44877-8-9, Aux bureaux de Voyages Natta Tél. 44914 86164 
Il ' 1 tl ,, w J,'ts ,. 

brute ! > inais, avtc un sourire qui dé- Ltma lPerou) et Succu!'lale• da.n• 1811 qui d'autre part peut aussi entreprendre, huiles minérales brutes. 

couvrait des dents d'or, il continua. : prtnclpales vniea. des tâches que l'éconon1ie n'aurait jamais 1 -----------------------··------------------------------
- Attends donc 1 1'u ne sais même pas pu envisager et faire face à d..!S difficultés 1 

V 
liAl'iCO lTALlANO-GUAYAQUIL • 

ce que je vais t'offrir. eux-tu chanter ? quelle n'aurait jamais pu vaincre. Prati-
d 

Guayaquil. 
Le pêcheur le regar ait, bouche bée· quement cela veut tout simplement dire : 
_ Oui, ce que tu chantais tout à l'heure, Slùse tl'l•tanbul : Oalat.M., Voy,·oda Cadde-i qui ach~te au Reich des marchandises 

'ét puis autre chose, enfin tout ce que tu Kar•keuy Palaa. peut en revanche trouver, auprès de lui 1 

voudras 1 Téliphone : ' ' a t a placement pour ses produit9; qui n\!st pas/ 
uu, pourquoi, devant qu1 ? Cristobal :ie Bure&u d'l•tanbul : Alale•v11u1 Hau . disposé à se soumettre à cette règle, n'cn-

s·en 1nqu1etait p1u:s ,u sougt:a1t li Jd. t:.i'<'itt- Ttléphone : 2 t 9 0 •-s-11_12_11 tre plus en ligne de compte comme four-
r1a-oe1-.iv.ia1">, a Jli 11nesst ut sa Hgne, a llur•u de Beye&h•: htlkt•l 0.dd .. t N. ,,,. par exeni.ple les Etats.Unis d'A-
~t:~ uancnts ioousces... mérique. Si l'on n'a pas de rnarchandi -

.LJ imprfliar10 11t Wl rapide calcul; lies AU N....U.. Han.. ses étrangères - et c'est là peut-être le! 
pa~;sagt:rs ae luxe uu (i,'ueen Y 1c.;cor1a 1 a- TéJfphone : ' 1 o 4 1 facteur décisif pour le développement du 
tnt:nt cnari:.t oc leur trouvd' cou vrai Loeatiea de C•ftr• •-Y•rta mouveinent éconontique - l'inventeur et 
•'Vlur cnar111er h.:s 101s1rs a.:: l t.-scale; lJS le technicien allemands devront intervc--
..-- • en le d• TlC.A. VJU..LE.liL'1 OllmQU.116 B . U. 1. . t 1 
payeraient 01en • .A.u oas mot, rat1a1re rap- nir e combler les lacunes· La laine cel -
porterait 5 ou o nu!le pesetas; Lopez la1;S- et d• OlmQU.U TO&œœTIQtœl lulosique, le caoutchouc buna, les carbu-
sa ton1ber : peu l'lkl.Ue et la H•a&'rie. rants synthétiques, les m~taux légers n'e 

- Cinq cents ,pt::ut-être. .. ..OO--x:ec cgQOQC-=:-a =a au 11 a a am u: sont que les en..itêtes des points du pro-
- .Non . .1V11lle, ait Lnstobal. gramme d'une envergur.e considérable. La 
- 1u veux m~ rumer ! gemit Lopez· il.EV contre-partie est le nouvel ordre des rap· 1• ES D'ECOLES ALLEMANDE~ rts corn · d R · · d Avec nauccur, ie pecneur rep.hqua : po merCJ.aux u eich qu1, ans un 

DEUTSCHE OR ENTBA_NK 
· ~ ~ , ' .. , 

FILIALE DER 

DRESDNER BANK 

ISTANBUL-GALATA 

ISTANBUL-BAHÇEKAPI 

IZMIR 

EN 

TELEPHONE : '4.6t6 

TELEPHONE : lfo.t10 

TILIPHON!: 1.334 

EGYPTfi:. 

LESA FI LI DE LA llANK AU CAIRE ET A ALEXANURIE - je ne vous ai ntn demande. Ad1œ. llOOt 9nq. et eific. pr6p&..- par r~ti- avenir plus ou moins rapproch~. écartera 
_ J.Vlats non. mais non ! /'\ilons, tu ies tllUr al.lem.and diplôm~. Prix très ri- les dernières tensions. Point n'est besoin 

auras ,tes m 11le. .. duits. - Rcr. •R6J>'t.> au Journal. d'être prophète pour reconnaître que l'ex- . •;;..---------•·-------------------------------------------
Le bateau q,ui iait le service Puerto • p.,.. ... --...... ._'!!"!~!!!"""""-""',.....,!'"'._._..,~._._ ...... ._._..,,~"'!"--_.'!"'_ .. _ ........ ____ ,.. ... ._ ...... ~~~ .... ~.--------~----~~ .... .,..""" ... '!"!!''!!'!!'!!'!!!!!'!""'!!"''!"!!'~!!!!'!!!!!!!!!'!'!!!!!!"'!"!'!!!!!"l'!!!"'!!!!!!!!!!''I!"!!!!!!!!!!!!!.!!!!!!> 

Real à <.:aa1x les emmena tous les deux. 
A pr~ent, 1'1mpresano et.ait quelque peu 
anxieux; comment sa vedette loqueteuse 
se comporterait-elle;: I J.Jt:vant les tracs et 
Jes robes decoll'..:tees, le pecheur n'alla:t-1.i 
pas rester coi r Crainte vain; Cr1stobal 
s expr1ma1t pour lu1-meme; ces gens appar 
tenaient à une autre race qui ne 1u1 impor­
tait pas et, tranquille, ses mains rudes ar­
racnant à la gwtare un ruissellement de 
plainte et d'angoisse ,il préluda ... UéJà lc::s 
inasqut:s changca1t;nt. !'ète renversée, les 
t:Ux mi#clos, Cnstobal chanta.Les rythin .. s 
succédaient aux rythmts, haletants, cassés, 
rejoignant l'ordre i,1saisissable des étoiles 
et leur palpitation. lJt=s larmes coulaient 
6iUr les visagesj l'âme millêna1re, mise à 
nu, pleurait sur el.le-même. Cante 1onro: 
chant profond qui fouille le coeur. 

Après combien de temps, personne neO.t 
su le dir" sauf Julio Lopez pour qui cette 
heure et demie était d'un fructueW< ren-
dement, l'enchantement prit fit. Plié en 
quatre le billet de mille pesetas disparut I 
dans la poche rapiécée du pêcheur; com-

1 

... contre la cherté des eaux de souroe contre 

NOUS P R 0 T E S T 0 N S .... 

/'affluence e~:oessive sur /e .... contre no" littérateurs rnodernes 

c Pour protester contre la cherté des 
nue, dans les rues de Bl1C8test>. 

1 

.... insuffisance des moyens de commu­
nications , [ 

v~tements 

..). ....... 
féminins, une femme a paru , 

( Les journaux) 

.... contre les bas hors de prix 1 
~ dè Nadir Qlller l l'A.lrfirn1) 
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UN GRAND MARCHE NATIONAL de l'Empire. 
::> 'li.L.h:VERA A ALJlJlS-~E..jjA ::>U1. L'ETABLISSEMENT COTONNIER 
Le Ll.h.U LJA.t•.l'LU.l:W.'iu.h. .u~ '1 DE DIRE DAOUA PRODUIRA 
ri<.ü.uUU~ .l::'kÜVU'llU" J. LJ.c. ENVIRON 4.000.000 DE METRES DE 
11.uull.-.rt0t:tia, JWll • - Un "' u1 .. uguni à COTON TISSE PAR AN 

i\.y<.hS-11.CX:u"' Jc::s tI <111uux pvur l<t <.;uu~L1u.c- j On poursuit très activement à Lasa 
uui. ue~ ru.es Hlltuc:uH.:l c::L uc tt.ilcs 'iUI Hare les travaux pour la construction des 
·~,.cru .. , " ' l!liilt.uc:: Uh.J . .gt.ue, •t: 1..aH<Vau · Hablissernents de la cSociété Cotonnière 
~c:HuJ. c::L k.> r,rdfiues bl" lcn:~ <.:ornnic1<.:1cuc::~, d'Ethiopie». 
d '"' zvnt; a<-~unt:c a.J. w,r.u1U 111<Ji:c.11c: n<J - Près d'un torrent sur une zone de 110 
uo11al, (!UI s t:J.t:vera t:nt.e it:s uuuu:s uu hectares, la construction des édifices, qui 
4u«1uer muu~u-11:! et uu qu.i.rtic::r 111uli,e- comprendront les sections du tissage et de 
111:. la filature, est déjà très avancée. Au début 

vn a ch01si cet emplacement t:n te - ces établissements seront pourvus de 10 
naul comvLc ue:. ultcit:•s uu 1..u1111i.cfCc en mille broches et de 650 métiers, dont le 
r,1v.s u .. n,,, """ r<tppo1 "° avtc 1c.> uou.vt:J.Jc.s rendement, calculé sur la base d'un seul 
.. .:ulll•t.s muuscr1e'1"" et Je mwcuc:: mw - tour de travail de 8 hew-es, pendant 300 
r,t:ue. journées de travail, pourra s'élever, dans 

•J. est également bien situé par rapport la première phase d'activité, à environ 4 
au t'SlliV<l•i!>c::n<u .au4uc::1 u c::sc 1c::uc !J"' u- millions de mètres de coton tissé par an. 
ut: Iut: ouectc:: sur une lon~uc:r ue 1.100 m. On construit également des sections où 

Au ca1av<1.11st:raù auJueu. paru..:w1c::1e - l'on emploiera de la main d'oeuvre indi­
mt:i1L i.e~ m1u-cuanus locaux, qui _µowTon : gène; à cet effet, suivant des accords pas­
""ou· amsi ut:. corn.ace>; 4uouuu;.11s .avec sés avec le gouvernement général de l' A. 
1cs conunerçants meuvpoiwuns. O. I.; un premier group·e d'équipes a été 

Le man.1~ se comvusera u un corps envoyé à Naples, pour apprendre les sys­
cemnu u euJUCc::li desuncs aux .bureaux uc:: tèmes de traitement de ce produit. 
'"' manc::, t:l aux :.erv1cc; ac.s r . .L. i. ; LE DEVELOPPEMENT CONTINU DE 

fis un paquet et j'allais vendre mon butin A11kar11. 22 J um 1939 
-----<Jiii~ - pour 5 Ltqs au marchand ambulant Meh-

Le numéro de mai de la revue interna- costumes, danses et chansons populaires med. En cherchant dans les poches j'y 11i 
tionale .-Joie et Travail> est sous le signe de l'Italie. Un assemblage photographique trouvé un carnet de train et quelques pa­
cte l'Extrême-Orient : Passant du frontis- ·en couleurs reprêsente la pose de la pre- piers. J'ai jeté le tout à la mer, l'e soir­

( Com·s i nrorrnatifs) 

pice colorié cMadame Butterfly» à des mière pierre de cités ouvrières en Calabre même. 

Obl. :O.U. Turque 7Ya % 1~ 
Obl. ai. de fw S&v.-ErJIUl'UID l 

gravures sur bois, style vieux-Japon,nous par le Duce. Pourquoi j'iai volé ? Parce que je voulais 
abordons le Japon moderne illustré par En même temps qu'il nous prépare à être arrêté. Cela vous surprend· C'est 
des images et des assemblages photogra- l'inauguration solennelle de !'Exposition pourtant bien simple. Je suis sorti récem­
phiques en couleur: l'activité de la femme- itinérante «Joie et Travail> qui aura lieu ment de prison. J'avais décidé de mener 
japonaise d'aujourd'hui , une soirée de le 20 jum à Bucarest, un article de Tigo- désormais une vie honnête. Mais suffit-il ~ 
camaraderie à Tok:io, des vues prises dans ra Samurcas traite du paysan roumain. de _le vouloir ? Nulle ~art~ n'a v~~u. de NttW-Yor.lt 
les rues de la vaste capitale japonaise,de~ Toute une série de photographies repro - mOl.Sous prétexte que Je suis un récidiviste p . 
soldats japonais et le Cabinet actuel. Le duisent la visite du ministre des affaires personne ne m'a fait confiance. J'ai erré &119 
Mandchoukouo <::St illustré par des pho - étrangères Gafenco à Berlin. sans but, Fai eu f~m ; j'ai connu la mi· MilMl 
tographies des membres du gouvernement La première page reproduit, en couleurs sère. Et Je me suis pris à évoquer avec ~v• 
et un article nous renseigne sur l'oeuvr la visite des délégations hongr01se et you- nostalgie le temps que j'avais passé en ~ 
d'tdification économique et sociale de cet goslave à Berlin. Des passages du dis - prison. Là, au moins, j'avais tous les jours IMl".iia 
Etat· un quignon de pain. J'ai alors volé ... 

Des vues excellentes reproduisent 
visite en Allemagne du ministre des 
tes finlandais Hannula. 

la cours historique prononcé par le Führer La séance a été remise à une. date ul-~ 
le 28 avril, caractérisent les Telations a- térieure afin de contrôler si effectivement Ât.11. .... 

Cul- micales avec l'Italie et le Japon. Des Ali a un casier judiciaire. En attendant, Je iotia 
photographies des délégations étrangè - prévenu commencera à « goO:ter > aux u-_,,_,_, 
res qui étaient présentes à cette séance il - joies de la prison qu'il apprécie si fort. .-...... ""4. 

t HEQUES 

1~ 
100 Dillua 
100 ~ 
100 Ure9 
100 F. MIÏH• 

100 Floriu 
100 Rew•1merk 
100 Belau 
100 
100 
100 Les Pays-Bas sont illustrés par un arti­

cle original du directeur, Dr. Wynand 
Frans, sur l'Académie de Théâtre cToo­
neellyceum• à La Haye, ainsi que par ct:f 
férentes gravures. 

lustrent ce jour remarquable. Une séne ---- . - Va.reov1.e 
n·chement colorée reproduit des vues du LE MOUVEMENT DEMOGRAPHIQUE u p ....... 

EN ITALIE .... ~ -1er mai à Berlin, l'anniversaire du minis-

Druhm11 
lAYM 

P..tu 
~ 100 

100 

tre des affaires étrangères von Ribbentrop Rome 22 - D 'après un bulletin démo-~ 100 Loy. 
le voyage du maréchal Goering et du Dr. graphique il résulte que durant le dernier ~ .LW .IJuaKa 

J:'. o!rnb--. .LUO ~ Ley a .kome. Robert Schürer fait un corn- bimestre dans le mouvement de la popu- _. 
l6t<>«kno.IJD .LOO '·~ ..... "'. 

19.6!:1 

5. \13 
12ti.675 

ti.bti:.!5 

:.!ts.0015 
ti7.:.!47a 
ou bl~ 
~Lui:.!à 

14.U.:lb 
:.!J.ts7;,io 
~4.ts4~ô 

~.t):.'. 

;jv.oa:.!o 
u wic: oourse o<! ruarCJJatllCllses fonction- LA POPULATION SCOLAIRE 
nanc co,11.me in.tormateur mlt:rnauonai , 

Un article d"e Ninon Broglie, accompa­
gné de reproductions des tableaux les pl:is 
célèbres de Gilda Pansiotti d'Amico, fem­
me-peintre italienne,met en lumière les ta-

mentairc sur les hôtes étrangers à Munich; lation de Rome et en province, on a enrc- vu- • 

1 · d · MQMO!l .LOO 1'°~ :li5.lJU.:u par un article agrémenté de photogra - gistré six mi le cent cinquante eux :lalS- ___ -==-o ~ .o.. ~~ --====== 
phies nous accompagnons Heinz Rüh - sances et deux mille neuf cent qua-ante 
mann dans une représentation de Kraft décès avec un excédent de trois mille deux Uresse 
duch Freude sur la scène du « Deutsche cents naissances. .1. 

lt. METROPOLITAINE A ASMARA ct u ·un .oureau a ecnanullage, aonL lents de cette artiste. Un• article original 
uut co11s1stc:ra d irure cu1m<t1cre t:L appre- Les chiffres suivants montrent le dé - de l 'inspecteur général de 1' Opera Nazio-
t:ie.- 1c::s proawLS uu mrucnc: u .n.uu1s n.- veloppement progressif de la population nale Dopolavoro», Leonardo A. Spagnol. étrangère 
ut:ua oru..s 1<::S cenues mLc;rnauouaux ae scolaiire métropolitaine à Asmara et dans vient commenter, à l'appui d 'images, les Krone». L'EXPOSITION « JOIE ET TRA V Al L » 
consommat10n. les autres centres de l'Erythrée : les 3 é- ""'"'"**", =·........._. ~--·-=--·-·- _...._ ...... ___ ...._..,._... = · A B u C A R E S T . 

uans 1es eoifices centraux on pourra é- coles primaires d 'Asmara ont été fréquen- Lt!S manœuvreS dan& la LE NOUVEAU STATUT JURIDIQUE Bucarest, 22. _Le Roi Carol a inau-
ga1c:111eni msLWlt:r ae pèlllt:S succursale~ tées, pendan,t cette année scolaire, par D E L' A L B A N 1 E 
ut: tianqu ,oes OUft:aùX Ut: represen..a - 1837 élèves, et les 16 autres écoles éry - ZOflC UCS t ortifications guré l'exposition internationale « Joie 
oon, uc:s uepats, cl qu1:1ques a1..t1v1Lt:s de thréennes pour nationaux plllf 750 élèves. Rome, 22 __ L-;-;mmission des ai- et Travail > en présence des délégués 
Ull"usanar t:L au commc:r<.:e au ueta11,ser- Les écoles moyennes d'Asmara ont été a11en1andt:s de f oue~t Ch b d de toutes les nations expo5ailltes, c'est à 
11anL aux besoms cies mwrurcs et ac-s em- fréquentées par 788 élèves, dont 331 de faires étrangères de la am re es li la Fr 

--o-- Faisceaux et Corporations s'est réunie dire de l'Allemagne, l'lta e, ance, 
::~e:.:~,.ce~~~~-ux, aeo1ts put>JJcs, catt:s, ~~cs:~tut Technique et 457 du Gymnase - UN EVENEMENT QUI N 'A RŒN aujourd'hui et a approuvé divers pro - la Grèce, la Bulgarie et la Roumanie. 

.uerr1t:ne 1e corps central, et séparés par Pendant l'année scolaire, qui va se ter- D 'EXTRAORDINAIRE J"ets de lois. Au nombre de ceux-ci é - Après la cérémonie inaugurale, le Sou-
. Berlin, :.13 - Après les démentis précis vera·n · "t' t ' ·u une: rnrge rue, s e1èverOC1( p1us1t:urs éOlli- mmer, ces Ecoles ont accueilli 200 élèves tai·t celui· portant la cre'a;<-i"on d'une lieu- l a v1s1 e ous ies pavi ons. 

qu'elle a publiés ces derniers jours , la ·• Il , ces, st:pares les uns des auties par aes rues en plus de l'année précédente ,et l'on pré- s est arrêté en particulier vingt 
. presse allemande renonce a prendre pos1- tenance générale pour l'Albanie . 

q<ll en permdtront; J acces ae tous 1es co- voit une autre augmentation de 200 à 250 minutes durant au inaivillon italien et a. 
élèv l' é h . tion à l 'égard des nouvelles atfirmabons Le rapporteur, le conseiller Polverel- ·r 

tes. un y amenagera des magasm.s aepen- es pour ann e proc ame. de journaux étrangers prétendant que !'Al- . , exprimé sa vive satisfaction et son ap-
aant aes msutuLs oanca1rc:,, et, swvant TRAVAUX PUBLICS DANS LE ·rER _ li a rappelé les motifs politiques qm ne-lemagne ferait de nouveaux preparatifs . . . préciation pour l'otiganisation fasciste 
ues proposmons aé1a presentees, aes ms- RITOIRE DES GALLAS E 'T SIDA _ . M 1,. ,. 1 cess1tent la creat10n de cet organe tels d D 

1 
T te la 

l mihta1res. ais 1mpress1on s imp ante . . . . . u , opo avoro >. ou presse rou-uu1auons pour e tra1tc:ment au crue, ues , · l tr ~ 
MAS : LE PONT SUR LE GOGGEB de plus en plus à Berlin que l'opiniâtreté qu'ils ont eté ex;poses par e mm1s e . , 1 t d l' . 
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(Suite de la 2ème page) 

tude que la contribution italienne idéal~, 
technique et pratique à l'entrepnse d.: 
Suez est prouvée et mdémaole. iout com­
me l'est aussi le désintéressement absolu 
et séculaire italien qw, pendant des si~­
cles, a répandu ses bierua1ts aux nations, 
aux peuples et aux gouvem1.:ments étran­
gers . 

Désintéressement moralement splendide, 
nationalement rumeux. Nous sommes donc 
dans notre droit et dans notre devoir en 
déclarant close l'époque de ces bienfai­
sances italiennes et en proclamant ouvt"r­
te - et pas seulement pour Suez - la 
révision des dispositions d'infénorité sur 
lesquelles ces bienfaisances - qui n'étaient 
même pas reconnues - ont cloué l'Italie. p1·esscs spccia1c;:', pour1Jes peaux, et a au- ET UNE NOUVELLE ROU'fE avec laquelle les informations tendanc1eu - des affaires étrangères le Comte Ciano ma~ne ds occu:vill~ am~talie~en 'ell orgd·~-

Lres serv1ct.-s uo..ues a econonue genera1e; . . . sation u pa on 1 en que e ec,.,.,_ -~--~= -======= = 
R T ses se maintiennent, dans une partie de d di tit ad - ===-=-=-po10s put>llcs, services ae vigilance, dis - A IONNELLE ans son scours qui cons ue une - . d b"<--·bl t 1 1 . . d W!. l.:Ul.N uu H.AJJ11 .. œ tt1L.ll. 

la presse internationale, est due à une d'hi . L' te re 1n u i..... einen e Pus reuSS1 e 
mout:lon d eau, d ·energie electrlque, etc. Dès les premiers temps de l'occupation propagande déterminée et méthodique par mirabl~ ~age stoire. ora ur a tous. La foule est toujours nombreu-
Lt.S l<EALlSATlONS 1''ASCH:i1".C.S .r..N italienne, la nécessité de relier le chd-lieu laquelle l'Allemagne doit être rendue sus- rappele egalement les nombreuses me- d 1 d __ .,.. d ·u . se ans es eux ~.eurs u pavi on . 

.t...k'. li'. .1. .l:ti<l!..c: L .HU.i:' U AL du Gouvernement des Gallas et S1damas, pecte de menacer la paix européenne. A- sures prises par le Duce, dans sa gran- Le R . di . 
L L l'v ARA ·t · d" é 1 t n · B • 01 a reçu en au ence particu -ci\.. ULA J. c Lb A A;:, l ava1 m iqu a rou e 11mma- onga lors qu'au début de cette campagne de pro deur d'ame, pour assurer une nouvelle . , • , • . . . 
. comme artère fondamentale, indispensable pagande il n 'était question que de préten- . is· , la . d l'Alb . d 1 liere les délegues italiens le OOn.seiller 

d ' Parmi le~ frincipales oeuvres sanitalfts, et urgente. dus mouvements de troupes sur la fron- Idmpu . ionda la ~~;ti ~ne ans e national Cianetti et son collègue... et 
Asmara 1 aut remarquer le vaste ho- A cette ligne se relie la route D1imma- tière de l'Est, on parle maintenant de me- omame e CI on. es mesures ' t bea · t' • • l' · 

L eH 1 c· ill' • , il f ses ucoup m ere.sse a orgamsa -pltal «A · ocat u, coru.t:rwt suivant C!es Goggeb, commencée en Janvier 1938, qu ' sures analogues qw auraient été prises sur le comte iano a ve e a ce que es us- . d l'O.N D 

-Pos~ de l<adiodii f utiïion 
o~ 'l'urquit: 

RADIO Dt:: T URQUIE-

RAOIO D'ANKARA 
.:onceprion~ u·es raoonnCLJ.es, pour l 'asi- ' on a solennellement maugurée. la frontière de 1 • O u e s t du sent appliquées jour par jour, à toutes tion e · · --o--
sistance et ,1a cure des ouvners qui ont ete' Le Génie Militaire, qw a déjà réalisé Reich· Le commandement supfncur du les bourgades d'Albanie. L E Dr. FRANCK DOCTE UR « HONO- L.o1"14ueua d'•ndu : I'J9m· - zB:J}u;a; 
victimes . C1 acciaents du travall. I un si grand nombre d'oeuvres fort remar- groupe d 'armées No II vient de faire sa- y E D E I ,,74. - .15 . .191 ku i J.I,7o - 9-465 Joel. 

Let h tal l or t é La commission a approuvé eg' alement R IS CA USA > DE L' UNI ESIT ~ opi • aux ignes so es e agr a - quables, a jeté un &rand pont sur le Gog- voir que prochainement des manoeuvres ~ 
bles, pourvu a 1 mteneur de coruortaoles geb, fleuve qui est atteint par cette route. assez étendues auront lieu dans la zone la loi du 20 avril qui établit la parité S O F 1 A = Proaramme. 
sa!lt:s ae reception, peut aussi recevoir , C'est un ouvra11:e de 81 mètres de longueur des fortifications de l'Ouest auxquelles des droits des Albanais et des Italiens Sofia, 22 (A.A.) - L'Agence bulgare 

1

12.35 Musique turque. 

sulvant la cllsporubü1té des .lits, des maia- 4,5 de largeur, 8 de hauteur, avec 7 arches. prendront part Jes contingents prévus en matière de statut personnel, dans communique : 13.00 L'heure ; Nouve.11e1 L• t•mP•. 

de:; ae crururgie générale. • pour l 'occupati·on d·~ 1i"gnes fortif1e'es. 1 d · d dro" bli Le inistre" d l · ,,.., d Reich ~~ tous es omames u 1t ;pu c et m e a JU::o ... ce u 13·15-14 Musique varI6<!. 
i.Jne section séparée, comprenant 6 hts, BREVET A CEDER Cette information de la part du cornman- 1 

est reservee aux personnes attemtc::s de 'dement de l'armée suffira sans doute pour privé, tout en respectant les institu - M. Franck proclamé docteur « honons 
maladies tropicales . .h.n plus de l"mfirme- ---<>- 'expliquer les commentaires de la presse tiens spéciales, les moeurs et les cou- causa » de l'Université, à l'occasion des 

1

19.00 Proaramme. * 
ne, un poste ae prompt secours, diurn~ Le propriétaire du brevet No ~490 obte- étrangère. Quant à la situation sur la fron- turnes du pays. récentes fêtes de cinquantenaire aux- 19·05 5010 de violon. 
e t nocturne, fonctionne aupres ae i. 'hoJJI- nu en Turquie en date du 19 janvier 1938 tière polonaise, l'observateu'f internatio- quelles il fut empêché de participer, li 19.l5 M.u.aJqua tul"1lua. 

t ., -

ta!. et relatif à un « procédé pour la fabrica- 1nal constatera aussi, que des mesures mi- LES ITALIENS QUITTENT LE MA- arriva ce soir à Sofia et a été salué à 20.00 L'heure ; Intormatione : Le tenii>•. 
C:et important institut sanitaire qui té- tian de fibres textiles artificiels >, désire litaires d 'un caractère exceptionnel n'ont 

d d u 1 1 
ROC FRANÇAIS la gare IP&r les ministres de l'instruc - 20.1:1 DI11<1u .... 

moigne es soms u -"'-eg1me pour es tra- entrer en relations avec les industriels du pas été pnses. Certes, le développement 1 

• .,,ueurs ' ICSt particuherement apprec1t pays pour l'exploitation de son brevet, ! des travaux de fortification qu1, ces der- Casablanca, 22 - Aujourd'hui 400 fa- tion et de la justice, le ministre du 21.15 L'orchestre radlophonl11uc. 
pour la partaice orgamsation ae sa ~ecbon soit par licence soit par vente enti~re. niers temps, ont été très considérablement milles italiennes établies depuis longt=ps Reich, le recteur de l'Université et d'au 122·15 Causerie. 
cnirurgica.le • comprenant 2 sallts a ·opc::- élargis, implique naturellement des re - au Maroc ont qui1Jté ce pont à bord du va- tres personnalités. 22.30 Musique lé11èrc. 
ration pour les septiques et les 6""""'tlques Pour plus amples renseignements s'a- p· t déf' · · --.- , groupements militaires qui se sont du res- peur 1emon e pour !!"entrer m1tive- Après avoir siomé le recristre de la 23.00 In!ormauons ; cours bourslerJ. 
modernement pourvues, et une salle d 'or- dresser à Galata Pel"§embe Pazar, Aslan t e produit~ égalem~nt à l'Ouest, ces der - ment en Italie. Les poursuites dont elles . • .,- . . .,. 
tnopea1e, munie d'un appareil raa1ologi- Han Nos :i:-4, 5èm-e étage. nières années, lors des travaux entrepris étaient l'objet de la part des autorités du Cour, Il echangea des visites de cour- ~.OO Intormauon1 ; Coure bour11 ..... 
que portatif, et des mst:rwnents ks plus dans ct:s régions Ces mouvements ne Maroc français avaient rendu leur séjour I toisie avec les ministres et le recteur ~-20 Muel<iu• 4• Jan. 
pertec111onnes pour le traitement des lé- sont cependant que des événements tout dans ce pays impossible. Le moins qu'e- présents à la gare. 28.33-24 Pro11ranune du lendemain. 
s1ons traumatiques . BREVET A CEDER turel tèr . és f , ' l'" 

li faut citer -core la secti"on de rad1·0- ,~a s, sans carac e e~traordinaire et xigent l'es autant rançaises c est ms- 1 Vers le soir il a été reçu en audience 
~·· ---<>- ils ne changent nen à la situation généra- cription à l' Association dite des « amis de . BREVET A CEDER 

logie ' très importante , dotée d'mstalla - Les propnétaires du brevet No g87 ob- le. la France > dont les membres s'engagent, par le ~~· ,. . . Le propriébùre du du brevet No ~ 4,.7 
bons modernes pour la phtisiothérapie et tenu en Turquie en date du 19 juin 1930 _ - -=--==::: en temps de guerre, à servir dans 1~s in- 1 Le m1rustre de 1 instruction offnra 1 obtenu en T urquie en date du z6 juin 
le roentgen-diagnostic, adaptées speciale- et relatif à un «dispositif de: fermeture in- DO YOU IPiAK ENGIJSH l' Ne dustries de guerre et l'armée françaises demain un déjeuner en son honneur. 11937 et relatif à wi « p~édé pour l'em-
ment au rétablissement fonctionnel des ou- férieure des élévateurs de munition avec 1-.e paa momr yotce Aflilai$. - P-tt- Dans la soirée de demain, à u ne reu - plo1 des électrodes se cuisant d"e par elles-
vriers qui ont subi des chocs traumati - char0 e à rotation> désirent entrer en rela- RW: l..,.._,,.,., de c....,_,. et c~~v-. _,.,_ LE FOND DE LA BALTIQUE lmêmes (selfbacking) ~ dés;~e trer • -:r-·- ---.. ~· ~- .. ~ nion du conseil académique M . Franck . '• ~· en en 
ques. tions avec les industriels du pays pour prof. an:cJ. - Eer. cOxfœd> au Jouma!. Stockholm, 22 _ On a entrepris la cons- . relations avec les industriels du pays pow· 

Ce centre médico-chirurgical d'Asmara l'exploitation de leur brevet soit par licen- =-==· ~ ~ truction d'un navire hydrographique jau- ser~ pro~u. docteur « hono:ia causa > l'CJCploitation de son brevet soit par h-
cst très remarquable et semble répondre ce soit par vente entière. LEÇONi D'ANGLAIS i T D'ALLE- geant 800 tonnes muni de sondes acous- apres quoi il fera une confer ence a.ca.-- cence soit par vente entière. 
pleinement aux besoins sanitaires de la Pour plus amples renseignements s'a- MAND (prépac. p. le commecçe) doanMI tiques qui Së:ra affecté à des études du démique. Pour plus amples renseignements s'a­
masse imposante opérant en Erythirée dresser à Galata Pet"§Cmbe Pazar, Aslan :PM" pcol. d1pl., pul. franç. - Prix moch1· fond de la Baltique encore imparfaitement Le Dr. Franck passera quelques jours dresser à Gelata P er!}Cm be Pazar, Aslan 
pour la mise en valeur et le renforcemen Han Nos 1-4, 5bne étage. tee. - Jtcc . .:Proi. H.> au jounual. connu. en Bulgarie. !Han Nos :i:-4, smie étaac. 

IP~--._,· ...... - = - ··-.;i 
« Ma splendide corbeille ! C'est tout ce poindre dans son inconscient. , - Podeke (juron bruxellois) On s'est - C'est qu'il y a eu Wle telle scMc que 

qu'il en reste 1.. . Oh ! François, si vous Elle était libre. battu, ~à dedans ! Tou est triboulé, obser- je n'en puis plus ! Dis, Elza, n'·est-ce pas 
saviez l > Libre ! va Elza tranquillement 'é:Il s'arrêtant sur que j'ai bien fait ? 

Le nom de son ami spontanément venu Ce mot comportait des possibilités de le seuil. Qu'est-ce qu'il Y a, ma croteke ? - M oi, je veux bien mais raconte, tout 
sur ses lèvres, en cet instant démoralisant, bonheur qu'elle n'avait jamais osé jus- Josiane se leva d'un bond et s'élança de même, ce qui s'est passé ... que je juge 
la sauva d'une nouvelle crise de larm;;s. qu'ici re11:arder ·en face. Et rien que de les ' au cou de son amie. La tête sur son épau- avant d'approuver. 
Ce fut comme si, tout à coup, elle s'éveil- envisager, en ce moment, la soulevait d ' ie, 'èlle commença d'abord par sangloter. - Oh l tu vas voir que j'ai eu raison ! 
lait d 'un cauchemar ou sortait d'une lé- une joie fébrile qui lui faisait désirer l'ar- - Ma corbeille l Ma belle corbeille de En quelques mots, l'orpheline mit sa ca-
thargie. rivée d'Elza avec impétuosité, comme si de ' feurs ! Il me l'a détruite ~e vilain bon- marade au couran t, répétant loyalement 

Après la pluie, le beau temps, dit h répandre la nouvelle de ses fiançailles homme... les paroles de colère qu'ele avait pronon-

f L ~ FHl~û~ï~ du BllOiL~ i i Ü U ~ 
i -- - p.,. CLAIREIDU;;iVEUZIT l 

1 

proverbe. Pour Josiane, ce fut le soleil. rompues allait rendre cette rupture plus Il La Bruxelloise, pour réconforter sa corn- cées ainsi que les réponses irritées de son 
D'un bond, elle fut debout et sauta sur complète. pagne, lui donna sur le dos des petites ta- ex-fiancé. 

le téléphone : La fille du garagiste parut enfin. pes amicales. A revivre Ja scMe, son indignation con-
~ ........................ ~·--~., ......... :;;;iil:li ....... liiltljll;:lil .. lf,.-·"·;·•··""··~JiSiiffiiiilt~ .. 11!11: ....... lii'lillilllllléHiiiiiiff .;! 
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Son exaspération noyait son chagrin . .. 
Se retournant encore une fois vers celle 
qui avait été sa fiancée, les yeux étince­
lants de colère, il lui jeta d'une voix ra­
geuse : 

- Dans ce cas, adieu, Josiane, ·et bon­
ne chance avec l'autre ! 

La porte claqua. Il était parti. 
- Bon voyage, fit Josiane, toujours fré­

missante. 

Une sorte d'âpre satisfacti(){l luisait 
dans ses yeux qui fixaient la porte que 
Claude venait de franchir. 

Enfin ! Il était parti ! Il avait compris 
qu'elle ne l'aimait pas 1 

Pendant un long moment, elle demeura 
debout, au milieu de la pièce. Cette s<:ène 
violente semblait avoir épuisé son coura­
ge. 

Sa fureur tombée, elle se sentait lasse, 
brisée, avec un grand besoin de réagir . .. 
d ~ pleurer. Non pas que, déjà. elle regret­
tât son geste destructeur, mais parce qu'a-

- Allô !.. . Allô !. .. Elza ?... Dès son arrivée, Mari!\ l'avait prévenue - Allons, allons, came-toi, filleke. tre Claude se ravivait : près une si &;rande agitation le silence su· 
bit de la pièce et sa solitude lui semblaient 
hostiles. 

Pl 
. f · C'est toi ? .. . Ecouté ... Viens tout de 

usJ'turs ois, elle tourna sur elle-même suite· 

d'un air catastrophique : - Oh 1 il m'a causé tant de chagrm, ce - Je ne pouvais plus le voir depuis le 
- Moiselle Elza, c''est la bourrasque, misérable. Ier mai. Ses mensonges et ses allures de 

c'est le tonnerre! M. Claude est parti en - De qui parles-tu ? questionna l'autre joli-aœur m 'agaçaient au dernier degré 
claquant la porte. Moiselle a parlé, parlé, en fronçant les sourcils sous l'effort de Il fallait qu'un jour ou l'autre ça éclate ! 
parlé !. .. A croire qu'elle ne s'arrêtai"t pas ,l'attention. _ D ans ce cas, il vau t mieux que tu Oui c'est sérieux ! 

comme si elle cherchait à reprendre con­
tact avec l 'ambiance habituelle. La réalité 
présente était _si différente, tout à coup, d e 
ce qu''clle était seulement une heure au- _ Je t'attends, tout est cassé entre 

paravant ! cette belle Claude et moi .. . Ce qui s'est passé est 

avant la fin du monde. - De Claude ce sale individu ! aies rompu tou t de suite q ue plus tard. 
- Eh bien ! pour utte fois, ça lui aura - Eh bien 1 mon pouske (mon chat) - Oui il vallait mieux. Je n'arrivais 

délié la langue l tu en as des expressions pour désigner ton pas à trouver un m otif convenable de 
-:- Ça, on ~ut dire : Moiselle qui est scheer (amou:eux) ! protesta-t-elle en rupture, sans q uoi, je n'aurais pas tant at-« Il m'a gâché journée » affreux. Je t'expliquerai. 

murmura-t-elle dans un sanglot, 
tou1ours silencieuse. souriant avec indulgence, <:ar elle ne cro· tendu !. .. J 'avais surtout peur du qu'en-

- Et, aujourd'hui, elle s'est rattrapée? y ait pas encore à Wle querelle vraiment dira-t-on . .. 
. .. C'est parfait. tragique entre les deux jeunes gens. - Oh ! les gens « Cc ne sont pas eux 

La vue des arums et des glaïeui.ls sacca. 
gés, dans la cheminée, lui arrachèrent des - Non l C'est moi l 
cris de protestation et des larmes de dé­
tente : 

c Mes belles fleurs !. . . Oh l le misé­
rable !. .. > 

A genoux, maintenant, le visage enfin 
ruisselant de pleurs si longtemps conte­
nus, elle s'efforçait de sauver les quelques 
débris restant de la gerbe détruite avec 
tant d'acharnement· 

Malheureusement, les fleurs si précieu­
sement recuemies ne fournirent qu'un 
humble bouquet dont les dimensions ne 
pouvaient que faire r ' ur.i .. r ses larmes. 

- Oh 1 tout un drame !. .. Vien vite ! - Ouais ! Evidemment, elle a discou- Mais Josiane s'était redressée : qui aident à vous sortir d'embarras quand 
ru tout son soûl, comme si ses paroles - Il n'est plus mon fiancé. C'est fini on est dan s la mistoufle ! 

-Mais non, je t'assure que je suis ravie! se payaient au mètre... Un vrai député jeta-t-·elle en s 'essuyant les yeux. J 'ai rom­
Elle ponctua sa phrase d'un éclat de ri- de l'opposition qu'on aurait dit : y avait pu ! Je suis libre ! 

re nerveux avant de raccrocher l'appareil. qu'elle qu'avait raison ! - Och ! En voilà une histoire l 
- Et, de fait, C\.-s quelques mots avec - C'est la meilleure façon de ne pas - Oh ! il y a lo~emps que cela de-

son amie l'avaient détendue. Elle avait avoir tort ! vait arriver. Maintenant, je suis contente, 
maintenant l'impression de sortir d'une Le désordre du studio sauta tou t de ça Y est l . . 
impasse . . . d'avoir échappé à une catastro- suite aux yeux de l'arrivante. Les fleurs Elza contempla cun"eUSCIDent sa petite 

(à suivn) 
c• -=--• 
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phe . .. comme si une délivrance lui appa- piétinées jonchaient le foyer et les tapis; compagne • . . 
raissait... Peut-être un reflet de la joie Josiane, blottie sui: le divan, avait les yeux - Des fois, ~1 tu es 
future qui l'attendait commençait-il à rOUiÏS' pleures-tu ? 

Babok, Galat a, St-Pierre H an. 
Ietanbul 

satisfaite, pourquoi 
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